
LES CHRYSOMELOIDEA 
(COLEOPTERA) 

DES ILES BALEARES 

Au our d 'un oyage entomologique aux iles Baleares en octobre 1951, 
nou avon eu l'occa ion de recolter de nombreux Chrysomelides et d'etudier 
. ur place leur ecologie et leur bioloo-ie. Le donnees biologiques sur Tinwrcha 
balearica feront l'objet d' un ehapitre separe. ~ou nou contenterons ici de 
donner !'enumeration de espcces recontrees dans l'archipel par nou et no 
predece eur , avec de indication biologique sommaires ur chaque espece C). 
~ou lermineron ~ par quelques consideration biogeoo-raphique . 

Rappelon que l'archipel des Baleares e compose des Baleares proprement 
dite (Majorque, la plu etendue, Minorque, Cabrera et un grand nombre de 
petite lle donl le principales sont Conejera et Dragonera) et des Pityu es 
(lvi\a, Formenlera el de nombreux Hot adjacenls) . L'en emble a une super­
ficie de 5.014 km". 

\'ou tenon a remercier ici no colleo-ues e pagnol qui nous onl aide au 
cour de notre voyao-e ou nou ont facilite l'etude des collections locales . Citon 
MM. E. BALCELL ( niver. ite d Barcelone) , L. GARCIA Y FoNT (Arta), .T. 1. 
M NA DE N ,lJLO (l\Iu ee d' rcheoloo-ie d'Ibiza) R. ~IARGALEF (Univer ile de 
Barcelone), M. Ou E.R l\IAssun (lnstilul Oceanographiquc de Palma), J. M. 
PALA · (Palma de :\Iajorque), PADRE .J. VmAL (E colaticerdo de P. P. Teatinos, 
Palma) . 

~ou somme lout particulicrement redevable a M. PERE PALA 1 FERRER, 
ancien profe eur de bolanique a l' niver ite de Barcelone, qui a eu l'amabilite 

(
1

) Les especes nouvelles pour les Baleares sont marquees d'une croix(+); les especes 
endemiques, d'un asterisque (*). 
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de nous accompagner a Cabrera, qu'il connalt particulierement bien, et de nous 
determiner nombre de plantes . Egalement nous avons une dette de reconnais­
sance envers M. F. EsPANOL CoLL, qui nous a accueilli au Musee de Barcelone, 
nous a permis d'etudier sur place le riche materiel des Baleares de son institution 
et a determine pour nous les Tenebrionides de nos chasses. 

Nous devons egalement remercier MM. p. BASlLEWSKY (Tervueren)' J. DE 
BEAUMONT (Lausanne), F. HEIKERTINGER (Vienne) et A. JANssE s (Bruxelles), qui 
ont bien voulu determiner pour nous quelques insectes des releves ecologiques. 
Enfin, nous adressons un remerciement tout special ~l M. le General LAMBEA, 
gouvernem: militaire des Baleares , et a M. GuTIERREz LLANERAS, commandant 
de la place de Cabrera, pour lf's permissions exceptionnelle qu'ils ont bien voulu 
nous accorder, tant pour effectuer nos recherches que pour photographier les 
divers biotopes. 

Qu'il nous soit permis, pour terminer, d'exprimer notre reconnai sance a 
M. le Prof. V. VAN STRAELEN, directeur de l'Institut Royal des Scien e natu­
relles de Belgique, qui a bien voulu accepter ce travail dans le publications de 
l'Institut. 
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I. - LISTE ECOLOGIQUE ET SYSTEMATIQUE DES ESPECES. 

FAMILLE DONACIIDJE. 

Genre DONACIA FABRICIUS. 

Donacia vulgaris ZserrAerr, 1788. 

Donacia vulgaris ZscHACH, 1788, Mus. Leskeanum, p . 27. 

Minorque, Majorque . - Espece palearclique (Europe, Siberie) . Se retrouve 
en Sardaio-ne ct en Sicile. 

Larve aqualique sur Typha latifolia LrNNJ~, Scirpus lacustris Lr · '1~ , Carex sp ., 
Glyceria p. Adulte aerien sur Typha latifolia· Lr , 'E et Typhacees diverses, Iris 
.pseudacorus LrN, 1~, Sparganiwn sp., Carex sp . au bord des eaux, en mai-juin. 

FAMILLE CRIOCERTDJE. 

Genre LEMA FABRICIUS. 

Lema melanopa LINNE, 1758. 

Lema melanopa LINNE, 1758, Syst. Nat., X, 1, p. 376. 

Minorque, as ez rare cl'apres TENE 'BAU r; Majorque, 9a et la (Buiiola, Pol­
len a, lcuclia , Palma, Son Serra, etc. - Espcce palearctique (Europe, Afrique 
du Nord, iberie, Salvages, Canaries, Madere). Se trouve egalement en Corse, a 
l'ile d'Elbe et a Malte . 

vril-mai sur les feuilles des Graminees (Avena, Triticum, Hordeum, Zea 
Mays, Phleum, Lolium, Dactylis, Secale, etc.) . Une generation par an. Parfois, 
en cas de pullulation, constitue un serieux flP.au des cereales cultivees . 

Genre CRIOCERIS GEOFFROY. 

Crioceris macilenta WEISE, 1880. 

Crioceri macilenta WEISE, 1880, Deutsch. Ent. Zeitschr., XXIV, p. 158 (!) . 

Differente varietes (ab . toumieri Pre, ab. quadrim.aculata CnoBAULT, ab. 
bimaculata F E 'TE, ab. jacqueti Pre, ab . lineata Pre, ab. pici HEYDEN, ab . simoni 
WEr E, etc.) se rencontrent avec le type . L'ab. jordai FuENTE a ete decrite de 

(
1

) DE LA FUENTE dit, avec juste raison, que Crioceris macilenta " es una . especie 
distincta, no simple variedad, de l'asparagi LINNE " · 
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Majorque (frequente pres de Palma) . Toutes ces variations etant san s interet , 
nous renvoyons aux notes de DE LA FuENTE (1908). 

Minorque, Majorque (Capdepera, Pollensa, Palma, etc .) . - Espece d'Europe 
meridionale, des lies de la Mediterranee (lie d'Elbe, Sicile, Sardaigne et Corse), 
de Madere et d' Algerie . Voisine, mais cependant distincte, de Crioceris asparagi 
LINNE, espece palearctique se rencontrant en Europe, en Asie septentrionale et 
importee aux U. S. A. 

Champs et potagers, sur tous les Asparagus cultives et spontanes (A . ojji­
cinalis LINNE, A . plumosus LINNJ~, etc.). Commun de mai a juillet. Deux gene­
rations par an. 

Crioceris paracenthesis LI E, 1767. 

Crioceris paracenthesis LINNE, 1767, Syst. Nat. ed . 12, Addenda, p. 1066. 

Tres variable, presente aux Baleares plusieurs aberrations, dont l'ab. dahli 
LAcnRDAIRE decrite de Sicile. 

Majorque (Pollensa , Palma). - Espece d'Europe meridionale, des He de 
la Mediterranee (Corse, Malte, etc.) et d' Afrique du Nord. 

Larves et adultes sur les Asparagus des coteaux arides. Oviposition debut 
aout. Eclosion 5-6 jours apres !'oviposition. Nymphose au bout de 10 jour de 
vie larvaire dans une logette creusee dans le sol. La nymphose dure 10-12 jour . 

FAMILLE CLYTRID~ . 

Genre MACROLENES LACORDAIRE. 

Macrolenes dentipes OLIVIER, 1808. 

Macrolenes dentipes OLIVIER, 1808, Ent., VI, p. 857. 

Minorque, Majorque (Capdepera, Palma) et Cabrera. Dan ces deux derni'­
res iles se rencontre tres frequemment l'ab. salicarice ME ETRIES. A ignaler 
egalement l'ab. conjluens WEISE decrite de Sicile. - Espece d'Europe meridio­
nale, des lies de la Mediterranee et d' Afrique du Nord. 

Adulte tres commun sur les pistachiers. Larve myrmecophilc a hOle 
inconnu. 

Genre LACHNJEA REDTE BACHER. 

Lachmea pubescens DuFouR, 1820. 

Lachncea pubescens DUFOUR, 1820, Ann. gener. Sc. phys., Brux., VI, p. 307. 

Minorque (San Antoni, Colarsaga), Majorque. Tres commune dans le deux 
lies. - Espece de France meridionale, de la Peninsule lberique, de la Corse, de 
la Sardaigne et de l' Afrique du Nord. 

Adulte sur les buissons. Larve myrmecophile a hote inconnu. 
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Lachnrea puncticollis CnEvRoLAT, 1840. 

Lachn;ea puncticollis CHEVROLAT, 1840, Rev. Zool., p. 17. 

Majorque (Bunola, Pollensa). Rare. - Espece de France meridionale, Espa­
gne, Portugal et Algerie. re se rencontre ni en Italie ni dans la region corso­
sarde . 

Meme ecologie que le precedent. 

*Lachnrea tristigma LACORDAIRE, 1848. 

-r Lachn;ea tristigma LACORDAIRE, 1848, Mon. Phyt., II, p . 183. 

lvi9a (San Antonio). - Espece de France meridionale, Espagne, Italie et 
lgcrie. 

dulte sur le Cyst us en fleurs en avril (EsPANOL) . Larve myrmecophile 
dans le nids de Cataglyphis cursor FoNSCOLOMBE. 

Lachnrea vicina LAcoRDAIRE, 1848. 

Lachn;ea vicina LACORDAIRE, 1848, Mon . Phyt., II, p . 173. 

Minorque, Majorque. Commun . - Espece d'Espagne meridionale et d' Al­
gene. io-nalee, mais a tort, de Sicile. 

dulte sur les pistachiers. Biologie larvaire inconnue. 

Genre COPTOCEPHALA LACORDAIRE. 

Co})tocephala floralis OLIVIER, 1791. 

Coplocephala floralis OLIVIER, 1791, Encycl. meth. Ins., VI, p. 37. 

Pre ente de variations de coloration, dont l'ab . hum.eralis LA FuENTE (1918) 
ct l'ab. bistrimaculata KusTER. 

Minorque, Majorque (Riera de Santa Catalina, Palma, Capdepera, Pollensa). 
- En dehor des Baleare , cette espece n'e t connue que d'Espagne. 

Printemp . Adulte sur Artemisia campestris LrNNE et sur les buissons . Larve 
lrcs vraisemblablement myrmecophile . 

Coptocephala rubicunda LArcnARTING, 1781. 

Coptocephala rubicunda LAICHARTING, 1781, Verz. Tyrol Ins., I, p. 169. 

Majorque. - Espece connue d' Allemagne, Autriche, France, Espagne et 
ILalie contin~ntale. 

Adulte tres commun a Majorque sur diverses plantes, dont lnula viscosa 
AITON. 
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Coptocephala unifasciata ScoPoLI, 1763. 

Coptocephala unifasc·iata ScoPOLI, 1763, Ent. Carn., p. 66. 

Presente des variations, clont l'ab . femomlis KusTEB. . 
Majorque (Riera de Santa Catalina). - Espece ~t distribution palearcliquc 

(Europe, Syrie, Siberie), mais a affinites plutot meridionales. 
Meme ecologic que les precedents. 

FAMTLLE CRYPTOCEPHALIDJE. 

Genre PACHYBRACHYS REDTENBACHER. 

*Pachybrachys anoguttatus SuFFRIAN, 1866. 

*Pachybrachys anoguttatus SUFFRIAN, 1866, Stett. Ent .. Zeit., XXVII, p. 208. 

Cette espece cndemique, !'unique representant clu genre Pachybrachys aux 
Baleares, est tres voisine de P. testaceus PERRl de Corse cl de Sardai!Ync. Ellc 
est cependant plus allongee, moins forlement et moin inegalcmenL pon tuee 
sur le dos . Elle en cliffere surtout par son pyg·idium et le dessous du corp , 
presque entierement noirs. 

D'apres MARSEUL, ce serait peut-etre seulement une variete de l' esp '-cc cor o­
sarde. 

Minorque, Majorque. - Inconnue ailleurs. 
Ecologic inconnue. 

Genre CRYPTOCEPHALUS GEOFFROY. 

Cryptocephalus alboscutellatus SuFFRIAN, 1853. 

Cryptocephalus alboscutellatus SUFFRIAN, 1853, Linn. Ent., VIII, p. 118 

Presente des varietes aux Baleares , dont l 'ab. discus Tn.uQ r. 
Minorque, Majorque (La Puebla, Valledemosa, Soller, Arta, Palma, Pollen a, 

Marratxi, etc .). - Espece de Corse, Sardaigne, Sicile, Espagne meridionale et 
Algerie. 

Adulte tres commun sur les buissons et sur les chencs. 

Cryptocephalus curvilinea OuvmR, 1808. 

Cryptocephalus curviline([, OLIVIER, 1808, Ent., VI, p. 812. 

Majorque (Palma, Porrasa) . - Espece d'Espagne, Corse, Sardaigne, Sicile 
et Afrique du Nord . 

Assez· rare. Adulte dans les endroits humides, au mois de mai, sur diverses 
plantes. 
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B 

FIG. 1. 

A : Timarclla balearica GORY ( x 6). 
B : Cryplocephalus majoricensis LA FUENTE ( x 7). 

rcryptocephalus floralis KRYNICKI, 1834.] 

[Cryptocephalus floralis KRYNICIU, 1834, Bull. Mosc., VII, p . 172.] 
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Cite an doule par crreur de fajorque par TENENBA M. Cette espece de 
Ru ie meridionale et de ~iberie occidentale ne se trouve certainement pas aux 
Baleare . 

Cryptoeephalus fulvus GoEzE, 1777. 

Cryptocephalus fulvus GOEZE, 1777, Ent. Beytr., I, p . 321. 

Minorque (San Antoni), Majorque (Arta), I viva (Santa Eulalia) , Cabrera . -
Espece d'Europe et de Siberie occidentale; la s. sp . signaticollis SuFFRIAN est 
signalee de Provence, de Corse et de l'ile d'Elbe. 

Tout l'ete. Tres commun dans les endroits chaucls et decouverts, sur les 
plantes basses (Thymus) . 
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CryptoceJ)halus luridicollis SuHRIAN, 1868. 

Cryptocephalus luridicollis SuFFRIAN, 1868, Stett. Ent. Zeit., XXIX, pp. 174 et 175. 

Minorque, Majorque (Arta, Pollensa, Porrasa). - Espece de France meri­
dionale, d'ltalie et de Sicile. 

Ecologie inconnue. 

Cryptocephalus maeellus SuFFRTAN, 1860. 

Cryptocephalus macellus SuFFRIAN, 1860, Linn. Ent., XIV, p. 53. 

Majorque (Palma) . - Espece d'Europe meridionale et moyenue, Corse, Sar­
daigne, Malte, Sicile. 

Ecologie inconnue. 

"Cryptocephalus majoricensis LA FuENTE, 1918. 

*Cryptocephalus majoricensis LA FUENTE, 1918, Bull. Soc. Ent. Esp., I, p. 44. 

Cette espece endemique se place entre fulvus GoEzE et equiseti Co TA, mai 
s'en distingue tres nettement par la forme et la sculpture. C. equiseti, e pcce 
sarde, n'a pas encore ete ignale aux Baleare . 

Majorque (Palma, Son Sunyer, Pollensa, Ternelles ct Cau ~ale ) . Tres abon­
dante dans ces localites. 

Cryptocephalus ocellatus DRAPIEz, 1819. 

Cryptocephalus ocellatus DRAPIEZ, 1819, Ann. gener. Sc. phys., Brux., I, p. 201. 

Majorque. - Espece d'Europe moyennc et meridionale, Corse. Une espcce 
voisine, C. ochropezus SuFFRIAN, se rencontre en Sicile et en San.laigne. 

Ecologie inconnue. 

Cryptocephalus ochroleucus 'TEPnE s, 1834. 

Cryptocephalus ochroleucus STEPHENS, 1834, Ill. Brit. Ent., IV, p. 362. 

Majorque (Pollensa, Soller, Miramar) . - Espcce d' Anglelerrc, France, Al~e­
magne et Italie septentrionale. 

Tres rare. Ecologie inconnue. 
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FAMILLE EUMOLPIDJE. 

Genre PACHNEPHORUS REDTENBACHER. 

Pachnephorus bistriatus MuLSANT, 1852. 

Pachnephorus bistriatus MULSANT, 1852, Mem. Acad. Lyon, II, p. 17. 

Minorque, Majorque (Coll d'en Rabassa, Arta, Albufera). - Espece a grande 
distribution geographique. Connue d'Europe meridionale, notamment de Corse, 
SardaiO'ne, Sicile, Malte; d' Afrique, de Madagascar, des Indes, des Philippines 
cL de Celcbe . 

Capture a Majorque sur le bord des eaux. 

Pachnephorus corinthius FAIRMAIRE, 1861. 

Pachnephorus corinthius FAIRMAIRE, 1861, Ann. Soc. Ent. Fr., IV, 1, p. 590. 

C'e t l'ab. hipponensis DESBROCITERS qui a ete signalee de Majorque par 
.r ORDA (1923). Ellc exi te egalement en Sicile, Sardaigne et Italie meridionale. 

:Majorque (Pollen a, Can Cuerassa, Can Capdebou; Palma, Gocc de Son 
Muntaner) . - E pcce d' Algerie, signalee egalement de Corfou, Sicile, Sardaigne 
ct Italic meridionale. 

ez abondant ur Sa/sola kali LTN 'E et lnul.a sp ., depuis la fin de l'hiver 
ju qu 'a Ia fin c.lu printemps. 

Pachnephorus cylindricus LucAs, 1849. 

Pachnephorus cylindricus LUCAS, 1849, Hist. nat. anim. art . Algerie, II, p. 519. 

Minorque, Majorque (Pollensa, Palma) . - Espece cl'Europe meridionale et 
d' lgerie, siO'nalee de Sicile, Sardaigne et Malte . 

Abondan t au mois de mai. Ecologic inconnue. Vit sans doute, comme toutes 
le autre espl.•ce du genre, dans les endroits sablonneux, sur les plantes basses, 
principalcmcnL aux bord des eaux. 

Pachnepborus tesselatus DuFTSCHl\TIDT, 1825. 

Pnclmephoru tes elatus DuFTSCHMIDT, 1825, Fauna Austr., III, p. 217. 

Majorque (Arta, Palma, Albufera). - Espece d'Europe meridionale ou 
moyenne, d' A ie centrale et de Mongolie. 

Ecologie inconnue. 

.. 
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Genre COLASPIDEA LAPORTE. 

Colaspidea oblonga BLANCHARD, 1855. 

Colaspidea oblonga BLANCHARD, i855 , Ann. Soc. Ent. Fr. Bull., III, 3, p. 4. 

Minorque, Majorque. - Espece de France meridionale, Italie et Grece. 
Connue egalement de Corse et de l'ile d'Elbe. 

Ecologie inconnue. 

FAl\IILLE CHRYSOMELID.JE. 

Genre TIMARCHA LATREILLE. 

*Timarcha balearica GoRY, 1829-1844. 

*Timarcha balearica GORY, i829-i844, Icon. regne anim., p. 300. 

ExLraordinairement variable en taille, forme et coloration. l;'~us lc ton sont 
representes, depuis le noir mat jusqu'au rouge ou vert meLallique, en pas anL 
par le brun, le rose ou le bleu. Pre (1919) et BEorrv E (1946) on t nomme e 
aberrations (ab . viridipennis BECHYNE, ab. ccerulescens BEcHY E, ab . longicomis 
BECHYNE , ab. violacea PIC, ab . nigriventris BEeRY E, ab. olivacea BEcnY E, ab. 
martini PIC, ab. semiccerulea BECIIYNE, ab. discolor BECilY E, ab . tricolor BE­
CIJYNE), dont la valeur genetique reste encore a prouver. 

Minorque (Ciudadella , Fornells, Mahon, 'anta Galdana, Colar ao·a, Ilia del 
Coloms, San Climent, beaucoup moins frequent dan la moiLie ord de l'lle) , 
Majorque (Alcudia , Arta, Coli d'en Rabas a, l' Arenal, Valld emosa, Palma, T rre 
d'en Pau, Banalbufar, Genova, Biniatzar). - I 'existc ni a Cabrera, I viva t 
Formentera, ou pourtant se trouvent des Rubiacees su ceptibles de le nourrir. 

Affectionne les sites humides et ombres, le bord des chemins et de haie . 
Tres abondant egalement dans les dunes littorales, notamment a Coli d'en Ra­
bassa. Abondant toute l'annee. Vit sur une Rubiacee, Rubia peregrina LI E, et 
sa variete longijolia RouY, mais accepte en captivite les Galium. Pond a la ur­
face clu sol et non en terre, comme les autres Tim.arcJw. Pa de diapau c. La 
ponte a lieu en automne, les larves se dcveloppent en hiver ct donnent des 
adultes au printemps. Les parasites de cet insecle seron L decrils plu · loin. 

*Timarcha elliptica FAIR 1AIRE, 1873. 

*Timarcha elliptica FAIRMAIRE, i873, Ann. Soc. Ent. Fr., V, 3, p. i80. 

Espcce endemiquc signalee de Majorque. A vrai dire, cette espccc nc semble 
etre qu'une forme individuelle de T. balearica, clont le polymorphi me esL exLra­
ordinaire dans une meme localite. D'apres BECHYNE, in litt., qui a vu le type 
(Coli. AcnARD, Prague), il s'agirait cl'une espece corso-sarde, faussement eti­
quetee. 
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[Timarcha gravis RosE HAUER, 1856.] 

[Timarcha gravis RosENHAUER, 1856, Thiere Andal., p. 316.] 
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Espece d'Espagne, sign alee faussement d' Algerie et de Minorque (Mahon) . 

Genre CYRTONUS LATREILLE. 

"Cyrtonus inajoricensis BREIT, 1908. 

*Cyrtonus major·icen is BREIT, 1908, Verh . zool. Bot. Ges. Wien, LVIII, p. 64. 

~Iajorque (Sierra de Teix, Valldemosa) . - Espece endemique d'un groupe 
beli o-rifain qui manque en Corse et en Sardaigne . 

FIG. 2. 

A: Cyrtonus majoricensis BRETT (x lO). 

B: C!Jrysolinn ban/rsi illi:;ensi.s BECHYNE ( x8). 

Recolte en avril sous unc pierre, en montagne (800 m). Le genre est orophile, 
nocturne, et se nourrlt de Composees (Lappa, Hyoseris, ... ) . Frequente les 
coteaux arides et sees . Presente, a l'elat imaginal, une diapause estivale dans 
le ol qui dure jusqu'en septembre. 
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Genre CHRYSOLINA MOTSCHULSKY. 

Cbrysolina. americana LINNE, 1758. 

Chrysolina americana LINNE, 1758, Syst. Nat. Ed. 10, p. 392. 

Minorque (Ciudadella, Santa Galdana, Cala Figuera), Majorque (Soller, pont 
d'Inca, Arta, Miramar, Son Espanyolet). Ne semble pa exister dans les autre 
iles, ou l'on rencontre cependant des plantes-hotes susceptibles de le nourrir. 

- Espece circummediterraneenne et des iles de la Mediterranee (ile cl'Elbe, Cor , 
Sardaigne, Malte, Pantelleria, etc .) . 

Ecologie tres bien connue. Larve et adulte sur Rosmarinus et Lavandula. 
L'adulte s'accouple en automne et la larve apparalt vers la fin d'octobre, comme 

. c'est le cas chez Timarcha balearica. 

Chrysolina banksi F ABRICT s . str., 1775. 

Chrysolina banksi FABRICIUS s. str., i775, Syst. Ent., p. 95. 

Taille grande (d' 10 mm; ~ 11 mm), form~ plus large ct arrondie; cot' 
du proncitum distinctement arques; ecusson pointu a l'apex; brun bronze. ou 
n'avons pas rencontre de forme olivatre (ab. chlorizans WEISE), com me ur lc 
continent, parmi les nombreux specimens examines . 

Minorque (Santa Galclana, Colar aga, Illa dels Coloms, an Antoni, Ciuda­
della, San Climent), Majorque (Arta, Soller, Pont d'Inca , Builoln, ERtablimenl., 
Son Moragues, Inca, Pinar d'es Lladres, Genova, Molinar Levantc, Ciuclad, La 
Solidacl, Felanitx, Coll d'en Rabassa) . - Espece mediterraneo-o ciden talc. Lc 
type a ete decrit du Portugal et a donne naissance a de nombreu e race geo­
graphiques etucliees ailleurs (P . JoLIVET, 1951) . La distribution de c. banksi R. 

lat. est la suivante : Peninsule lberique, iles de la Mediterranee occidentale (Balea­
res, Corse, Sardaigne, Sicile, Malte, Corfou, ile d'Elbe, etc.), llalie, Fran e 
(region mediterraneenne, remonte a l'Ouest sur le littoral jusqu'a la Manche t 
le Calvados, iles de l ' Atlantique et de la Manche, Indre-et-Loire, Anjou et Cham­
pagne), Angleterre meridionale, lrlande, Istrie, littoral de la Yougoslavie, lba­
nie, Grece occidentale, Madere, Porto Santo, Maroc, Algerie, Tunisic, Tripo­
litaine, Cyrenai:que et Egyptc. Importe a Teneriffe. 

Larve et adulte dans les terrains chauds et sablonneux en ete et en automne 
sur cliverses Labiees (Marrubium vulgare Lr NE, Teucrium fructicans L1 "NE, 
Ballota feet ida LAMARCK, peut-etre sur Mentha, qu'ils accepten t en captivite) . 
Tres abondant toute l'annee a Majorque et a Minorque clans les friches (dune. 
maritimes, flancs des montagnes, borcl des chemins, ... ). Espece assez polyphage 
sur les Labiees. PEYERIMITOFF (1911) a signale cette espece sur Lamium et meme 
(1919) un cas cl'allotrophie sur une Carduacee, Silybum marianum GAERTNER 
en Algerie. 
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*Chrysolina banksi ibizensis BEcHYNE, 1950. 

*Chrysolina banksi ibizensis BECHYNE, 1950, Ent. Arb . Mus. G. Frey, I, p. 93 . 
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Contrairement a ce que nous avons ecrit precedemment (JoLIVET, 1951), 
cette race ne se rencontre pas dans toutes les Baleares, mais seulement a lvi<;a, 
oil elle est abondante . Elle differe tres nettement du type : 1 o par sa petite 
taille (d' 9 mm; <i? 10 mm) et sa forme plus etroite; 2° par les cotes du pro­
notum, moins fortement arrondis . Brun bronze, brillant dans les deux sexes . 
L'ecus on semble plus arrondi a l'apex que dans la forme typique . 

Endemique d'Ivi<;a (lvi<;a, Salinas, San Antonio, Buscastell, Santa Eulalia, 
etc.) . e semble pas exister a Formentera. 

Meme ecologie que C. banksi s. str. 

Chrysolina gastoni FAIRMAIRE, 1875. 

Chrysolina ,qastoni FAIRMAIRE, 1875, Ann. Mus. Genova, VII, p . 538; = Chrysolina lepida 
WEISE (nee OLIVIER). 

Majorquc (Palma, Manacor). - Espece de France meridionale, Peninsule 
lberique, AlO'erie et Italie. Localisee en Italie dans les Alpes maritimes, et en 
Franc dan les regions chaudes du Languedoc et des Bouches-du-Rhone . 

.... ur une Compo ee voisine des Centaurees, Microlonchus salmanticus DE 
CANDOLLE, a l'etat de larve et d'adulte pendant le mois de juin. 

Chrysolina hremoptera LINNE, 1758. 

Chrysolina /uemoptera LINNE, 1758, Syst. Nat. Ed. X, 1, p . 369. 

Majorquc (Capdepera) . - Espece se rencontrant dans presque toute l'Europe, 
depuis la wuede ju qu'en Espagne et en Italie. A l'Est on la recontre en Russie, 
en Perse et en Turquie d' Asie . Signalee de Corse et de Sardaigne. 

Extremement rare a Majorque. Larve et adulte sur divers Plantago (P. lan­
ceolata LINNE, P. major LINt 1~, P. coronopus LINNE, etc .), d'avril a octobre dans 
les pelou es et gazons sees des terrains sablonneux et decouverts. 

Chrysolina hyperici FoRsTER, 1771. 

Chrysolina hyperici FORSTER, 1771, Nov. spec. Ins., I, p. 20. 

Diverse varietes (ab . ambigua WEISE, etc.) ont ete signalees avec le type . 
Minorque, Majorque (Cal via). - Espece connue seulement d'Europe conti­

nentale. N'exi te ni en Corse, ni en Sardaigne, mais est signalee de Madere. 
Sur les feuilles des Hypericum (H . perforatum LINNE), en mai-juillet, dans 

les clairieres et lisieres des bois. 
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Chrysolina menthastri SuFFRIAN, 1851. 

Chrysolina menthastri SUFFRIAN, 1851, Linn. Ent., V, p . 90. 

Minorque, Majorque (Soller) .· A Majorque, avec le type, se rencontre ega­
lement la forme rouge (ab . resplendens SuFFRIAN). - Espece d'Europe moyenn e 
et meridionale, de Siberie et du Caucase. Signalee de l 'Jle d'Elbe, mais manque 
en Corse et en Sardaigne. 

Sur les Menthes (Mentha aquatica LINNE, M. rotundijolia LINNE, M. piperita 
LINNE, M. viridis LINNE, etc .) au bord des eaux, de mai a septembre. Trcs 
rare aux Baleares. Presente dans le Midi une race biologique sur Calamintha 
nepeta SA vi (forme meridionalis JouvET). 

Chrysolina peregrina HERRICH-Scrri\FFER, 1839. 

Chrysolina peregrina HERRICH-SCHAFFER, 1839, Fauna Germ ., p. 157. 

Minorque (Colarsaga, Santa Galdana), Majorque (Palma, Porto Pi, Miramar, 
Arta). Avec le type, dan s ces deux lies, se rencontre l'ab . erythromera LucAs. 
- Espe·ce du Tyrol, Trieste, Sud-Ouest de !'Europe et Afrique du ord. En 
France, dans les reg·ions chaudes du Lan guedoc et de la Provence, Cor e, lie 
d'Elbe, Sardaigne, Malte, Sicile . 

Plante-hote et ecologie inconnues . 

Chrysolina quadrigemina SuFFRIAN, 1851. 

Chrysolina quadrigemina SUFFRIAN, 1851, Linn . Ent., V, p. 125. 

Minorque, Majorque (Arta, Calvia, Pollensa). Avec le type, l'ab. indigena 
WEISE . - Espece de France meridionale, Allemagn e, Autriche, Europe meri­
dionale et Afrique du Nord. Signalee de Corse, Sardaigne et Malte . 

En mai-juin sur Hypericum tomentosum LINNE, H. perforatum LIN t, etc. 

Chrysolina rossia ILLIGER, 1802. 

Chrysolina rossia ILLIGER, 1802, Mag. Ins., I, p. 415. 

Majorque. - Espece des Alpes et des Apennins. En France, dans les Alpes­
Maritimes. lle d'Elbe. 

Ecologie inconnue. 

Chrysolina viridana KusTER, 1844. 

Chrysolina viridana KuSTER, 1844, Kiif. Eur ., I, p . 85. 

Le type semble remplace par diverses varietes de coloration (ab. cupreopur­
purea CosTA decrite de Sicile, ab. aurocuprea FAIRMAIRE decrite de Corse). 
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Minorque (Barranco de Aljendar, Santa Galdana) , Majorque (Palma, Pol­
lensa, Capdepera, Coli d'en Rabassa, Puigpunyent, Arta) . - Espece circum­
mediterraneenne. Signalee de Corse, Sardaigne, Sicile, d'ltalie meridionale. La 
forme aurocuprea, bronze cuivreux, semble seule exister a Minorque . 

Larve et adulte abondants en juin en certaines localites de Majorque et de 
Minorque, sur Mentha ro ttmdijolia LrNNE . Larve de juin a novembre. 

Genre LEPTINOTARSA STAL. 

*Leptinotarsa decemlineata SAY, 1824. 

+ Leptinotarsa decemlineata SAY, 1824, Jou rn . Ac. Philad., III, 3, p. 453. 

Capture par .T. M. PALAU (1949) sur des pomm~s de terre du Colegio de 
Son E pafiyolet (Palma de Majorque). Vraisemblablement non acclimate. 
Cette e pece, d'origine nord-americaine et introduite dans presque toute l'Eu­
rope, e t commune en Espagne, d'm'1 provenaient les specimens captures a 
Majorque. 

Sur la pomme de terre et les So lanum spontanes. 

FAMILLE GALERUCID.lE. 

Genre AG ELASTICA REDTENBACHER . 

Agelastica alni Lr NE, 1758. 

Agelastica alni LIN E, 1758, Syst. Nat. Ed. 10, p . 369. 

1ajorque (Capdepera) . - Espece d'Europe, Siberie, introduite aux U. S. A. 
e rencontre en Corse. 

Extremement rare eL localisee . Larves et adultes sur Alnus glutin.osa GAERT­
'ER ou, a defaut, ur Peuplier, Saule et Bouleau. Presente assez rarement des 

cas d'allotrophie sur Rosacees ligneu ses (Pommier, Prunier, Cerisier et Rosier) . 

Genre RHAPHIDOPALPA RoSENHAUER. 

Rhaphidopalpa fovcicollis LucAs, 1849 . 

Rhaphidopalpa foveicollis LucAs, 1849, Explor. Alger. Ent., p. 542. 

Minorque, ou l'espece est rare; Majorque (Palma, Soller) . - Espece des 
pays riverain et lies (Corse, Sardaigne, Malte, Sicile, iles de la Mediterranee 
orientale) de la Mediterranee. I'existe pas en France meridionale, mais assez 
co mopolite. Sign alee d' Arabie, Perse, Inde, Ceylan , Nepal, Birmanie, iles An­
darnan et toute l' Afrique temperee et tropicale. 
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Larve et adulte sur de nombreuses especes de Cucurbitacees, notamment 
sur le Melon . .Jusqu'a cinq generations, de la fin d'avril jusqu'a la fin de sep­
tembre ou meme le milieu d'octobre . Hibernation durant plus de cinq mois, 
d'octobre jusqu'en mars suivant. 

Genre LOCHMJEA WEISE. 

Lochmrea cratregi FoRSTER, 1771. 

Lochmcea cratcegi FORSTER, i77i, Nov. spec. Ins. , I, p. 28. 

Minorque, Majorque (Palma, Marratxi) . - Espece d'Europe, Siberie, Asie 
Mineure, Afrique du Nord. ~ignalee de Corse . 

Printemps (mai), parfois en septembre dan le boi , sur les buisson 
· d' Aubepine, Cratcegus oxyacantha. LIN E. La larve est inconnue. 

Genre GALERUCELLA CROTCH. 

Galerucella luteola MuLLER, 1766. 

Galerucella luteola MuLLER, i766, Mel. Soc. Roy. Turin, III, p. i87. 

Minorque, Majorque (Bunola , Marratxi, Arta). - Espece d'Europ , iberie, 
Algerie, importee aux U. S. A. Signalee de Corse. 

Tres nuisible, surtout a l'etat larvaire, aux feuille de Ulrnus. 

FAMILLE HALTJCIDJE. 

Genre PODAGRICA FOUDRAS. 

Podagrica fuscicornis chrJsomelina W .uTL, 1835. 

Podagrica fu scicornis chrysomelina W ALTL, i835, Reise durch Tyrol, etc., p. 83. 

Majorque (Arta, Pollensa, Palma, Marratxi, Manguetjant, Andraitx, !folinar 
Levante), Minorque (San Antoni, Colarsaga, lila dels Coloms, Sierra) . - Le 
type est repandu en Europe moyenne, depuis le Sud de I' Angle terre ju qu'au 
Caucase. ll est remplace au Sud par une sous-espece, chrysomelina, repandue 
dans la region circummediterraneenne, en Europe, Afrique et Asie, les iles de 
la Mediterranee (Corse, Sardaigne, Sicile, etc .) et Madere. 

Larve et adulte signales sur diverses Malvacees (Malva silvestris LIN E, M. 
rotundifolia LINNE, Althrea rosea et de nombreuses autres especes des genres 
Lavatera, Kitaibelia, Althrea et Malva). PEYERIMIIOFF le cite en Algerie ·ur 
Malope malachoides LINNE, Lavatera albia LrNNE, et mentionne meme un ca 
d'allotrophie sur Carduus pycnocephalus LI NE. Cette espece est extremement 
commune a Majorque et a Minorque. 
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Podragrica malvre lLLIGER, 1807. 
Podagrica rnalv<e ILLIGER, 1807, Mag. Ins., VI, pp. 63, 159. 

Majorque (Arta, Bunola, Son Espaiiyolet). - Espece d'Europe moyenne 
jusqu'au Cauca e, I' A ie Mineure et l'Espagne. Remplacee dans les regions medi­
terraneenne d'Europe et d' Afrique par la sous-espece semirufa, et dans la 
Medilerranec orientale par la sous-espece saracena. 

ur diverses e peces des genres Malva et Althcea (A. rosea, A . apterocarpa) . 

Podagrica malvre semirufa KusTER, 1847 . 

Podagrica rnalv<e sernirufa KOsTER, 18'17, Kaf. Eur., IX, p . 86. 

:Minorque, l\Iajorque (Pollen a, Soller, 1olinar Levante), lvic;a (San An to­
nio). - Cetle ou -e pece de la Mediterranee occidentale est repandue en Corse, 

ardaio-ne, Malte, ile d'Elbe, etc. 
Comm le t pe, ur diverses Malvacees (Malva rotundifolia Lr NE). PEYER­

DIHOFF la cite en Afrique du Nord sur Malope malachoides LrNNE, Lavatera cre­
tica LrN E, L. olbia Lr E, etc. 

Genre CREPIDODERA CHEVROLAT. 

Crepidodera impressa FABRICIUs, 1801. 

Crepidodera impressa FABRICIUS, 1801, Syst. El., I, p. 496 . 

.:\Iinorque, l\Iajorque (Pollensa, 'lanacor, Son Suiier, Prat, Arta). - Espece 
ircummectiterraneenne, connue du Sud de I' Angleterre, Midi de la France, 

Italie, Youo-o lavie, etc. Remplacee dans les Balkans et dans les iles de la Medi­
lerranee orientale (Le bos, Crete, Chypre, etc .) par la subsp. obtusangula J. 
DANIEL E , et en Algerie, Turri ie, par la subsp . peregrina HAROLD . Le type est 
egalement connu de iles de la Iediterranee occidentale (Corse, Sardaigne, ile 
d'Elbe, icile, Malte). 

Larve et adulte ur de nombreuses Composees, principalement du genre 
Cirsium (Cirsium monspessulanurn ALLIONI, C. oleraceurn ScoPOLI, C. arvense 

cOPOLI, etc.), dans les prairies humides. 

Crepidodera transversa i\!ARSHAM, 1802. 

Crepidodera transversa MARSHAM, 1802, Ent. Brit., I, p. 203. 

Minorque Majorque. - Espece plutot d'Europe septentrionale, depuis 
l'Eco e ju qu'au Danemark, le Nord de I' Allemagne, Pologne. Descend au Sud 
ju qu'en Espagne, en Italie veptentrionale, au Nord des Balkans et au Caucase. 
Exi te en Corse et en Sardaigne. 

Larve et adulte sur les Cirsium en juin-juillet, au bord des eaux. 
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Genre OCHROSIS FOUDRAS. 

Ochrosis ventralis ILLIGER, 1807. 

Ochrosis ventralis ILLIGER, i807, Mag. Ins., VI, p. 58. 

Minorque, Majorque (Palma) . ~ Espece d 'Europe moyenne, se retrouve en 
Europe meridionale, Caucase, P er se et Afrique du Nord. Signalee des iles Cana­
ries, Madere, Porto Santo, Corse, Sardaig n e, Sicile, ile d'Elbe, Malte, Corfou, 
Crete et Asie Mineure. Dans toutes ces localites, 0. ventralis s'est differenciee en 
de nombreuses races. 

Printemps-automne, sur Solanum dulcanw.ra LINNE. 

Genre CHALCOIDES FOUDRAS. 

Chalcoides aurata MARSHAM, 1802 . 

Chalcoides aurata MARSHAM, i802, Ent. Brit., p. i95. 

Majorque (Arta) . - Espece d'Europe, Cau case, Asie Mineure, iberie, Chine. 
Existe en Corse et , sans doute, en Sardaigne. 

Printemps-automne, su r les feuilles des Salicinees (Populus tremula LIN 'E, 
P. alba LINNE, P. nigra LINNE, Salix alba LI E, S . triandra LINNE, S. jragilis 
LINNE, S . pentandra LINNE, S. purpurea LI NE, S. viminalis LIN E, S . cinerea 
LINNE, S. caprcea LINNE, S. aurita LINNE) . 

Genre HIPPURIPHILA FOUDRAS. 

Hippuriphila modeeri LINNE, 1761. 

Hippuriphila modeeri LINNE, i76i, Fn. Suec. Ed. 2, p. i67. 

Majorque (Manacor) . - Espece d'Europe septentrionale et moyenne, au 
Sud jusqu'en Catalogne, Midi de la France et Italie moyenne, Balkan , Can­
case, Asie Mineure. Egalemerit en Siberie et Amerique du iord, de la Californie 
a 1' Alaska. Existe en Sardaigne et, sans doute, en Corse. 

Presque toute l'annee, dans les marecages et bords des rivieres, sur Equi­
setum arvense LINNE. 

Genre CHJETOCNEMA STEPHENS. 

Ch:etocnema (s . str .) arida FouDRAS, 1860. 

C!uetocnema (s. str.) arida FouDRAS, i860, Ann. Soc. Linn. Lyon (n . s.), VI, pp. 22i, 234. 

Majorque (Pollensa) . - Espece d'Europe moyenne, au Sud jusqu'aux Bal­
kans, Grece, Italie, Espagne, Algerie . Connue de Corse, ile d'Elbe, Sicile. 

Dans les prairies humides, sur Carex et Juncus. 



DES ILES BALEARES 21 

Chretocnema (s. str.) aridula GYLLENHAL, 1827. 
Cluetucnema (s . str.) aridula GYLLENHAL, 1827, Ins. Suec., IV, app . p. 663. 

Majorque (Pont d'Inca) . - Espece d'Europe, Turkestan, Siberie jusqu'a 
l' Amour . Connue de Corse et de Malte . 

Sur Jiverses Graminees (Ave na sativa LIN NE , Agropyrum repens PALLISOT 
DE BEAuvms), dans les pres sees, bord des champs, clairieres. La larve occupe 
la base des tiges . Presque toute l'annee. 

Clu.etocnema (s . str.) confusa BoHEMAN, 1851. 

Chcetocnema (s . str.) confusa BoHEMAN, 1851, Ofvers. Vet. Akad. forh ., XV, p. 234. 

Majorque (Pollensa) . - Espece d'Europe moyenne et septentrionale, descend 
jusqu'en Istrie, Bosnie et Italie. Signalee de Corse. 

Juin-octobre, dans les pres tres humides et tourbeux, sur Juncus et peut­
etre Carex. 

Chretocnema (s. str. ) hortensis GEOFFROY, ap . FouRCROY, 1785. 

Chcetocnema (s. str. ) hortensis GEOFFROY, ap. FOURCROY, 1785, Ent: Paris, I, p. 98. 

Minorque, Majorque (Molinar Levante, Santa Maria). - Espece palearctique 
(Europe, Caucase, Asie Mineure et centrale, Siberie jusqu'a l' Amour, Afrique du 
Nord ) . Connue en Corse. 

Toute l'annee, dans les enclroits sees et decouverts, sur les Graminees (Ses­
leria crerulea ARDUIN, Avena sp .) . Copulation fin mars, oviposition debut avril. 

Chretocnema (s . str.) procerula RosENHAUER, 1856. 

Chcetocnema (s. str. ) procerula RosENHAUER, 1856, Thiere Andalus., p. 3H. 

Majorque (Pollensa). - Espece circummecliterraneenne (Midi de la France, 
c;a et la en Allemagne, Balkans, Italie, Asie Mineure, Afrique du Nord) . Existe 
en Corse. 

Prairie humides, sur Carex divisa HunsoN. Printemps et ete . 

Chretocnema (Tlanoma) chlorophana DuFTSCHi\IIDT, 1825 . 

Chcetocnema (Tlanoma) chlorophana DUFTSCHMIDT, 1825, Fn. Austr ., III, p. 286. 

Minorque, Majorque. - Espece circummediterraneenne (Europe, depuis 
l ' Allemagne jusqu'a l'Italie, la Hongrie et la Roumanie, Asie Mineure, Afrique 
du Nord) . Connue de l'ile d'Elbe, mais non signalee en Corse. 

Printemps-automne, dans les prairies et fosses humides, sur diverses Gra­
minees (Calamagrostis epigeios RoTH, Agrostis sp .) . 
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Chretocnema ('l'lanoma) concinna MARSHAM, 1802. 

Chcetocnema (Tlanoma) concinna MARSHAM, 1802, Ent. Brit., I, p . 196. 

Majorque (marais d' Albufera) . - Espece d'Europe septen trionale et 
moyenne, descend jusque dans les. Pyrenees, l'Italie, l' Albanie, l' Asie Mineure 
et le Caucase. Se retrouve en Siberie, Mongolie et Ussuri. Existe a l'ile d'Elbe, 
en Corse et en Sardaigne. 

Presque toute l'annee, dans les prairies humides et les boi::; frais, sur divers 
Polygonum (P. mite ScnRANK, P . hydropiper LINNE , P. aviculare LINNJ~ , P. per­
sicaria LINNE, P. lapathijolium LINNE, P. arnphibiurn LrN :E) et Rumex (H. mari­
timus LINNE, R. hydrolapathum HuDSON, R. obtusijolius DE CANDOLLE, R. crispus 
LINNE, R . arifolius LINNE, R. acetosa LINNE) . Cette espece a le meme regime 
alimentaire que les Gastrophysa. 

Chmtocncma (Tlanoma) clepressa BomL DIE 1 1859. 

Chcetocnema (Tlanoma ) depressa BoiELDIEU, 1859, Ann . Soc. Ent. Fr., III, 7, p. 482. 

Minorque, _1ajorque (Arta , Soller). - Espeee de France meridionale et 
moyenne, Espagne, Italie, Corse, Sardaigne, lle d'Elbe, Algerie et Tunisie. 

Ecologie inconnue . 

Chmtocnema (Tlanoma) tibialis JLLIGER, 1807. 

Chcetocnema (Tlanoma ) tibialis ILLIGER, 1807, Mag. Ins. , VI, p. 64. 

Minorque, Majorque (Santa Ponsa, Bunola) . - Espece circummediterra­
neenne (depuis la France moyenne jusqu'a l'Italie et l'Espagne, Sud de la Rus ie, 
Asie Mineure, Caucase, Turkestan, region transcaspienne, Afrique du _ ord). 
Connue de Corse et de Malte . 

Espece propre aux Salsolacees, notamment Beta vulgaris LIN :E, Chenopo­
dium album LINNE, Atriplex hastata LINNE et Salicornia herbacea LI NE. Signalee 
comme nuisible aux betteraves en beaucoup de regions. 

Genre PSYLLIODES LATREILLE. 

Psylliodes algiriea ALLARD, 1859. 

Psylliodes algirica ALLARD, 1859, Bull. Soc. Ent. Fr., p. 261. 

Minorque, Majorque (Pollensa, Palma). - Espece mediterraneo-occidentale 
(Andalousie, Italie, Sicile, Sardaigne, Algerie, Tunisie). 

Ecologie inconnue. 
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Psylliodes chalcomera ILLIGER, 1807. 

Psylliodes chalcomera ILLIGER, 1807, Mag. Ins., VI, pp. '75, 173. 

Majorque (Palma, Soller) . - Espece circummediterraneenne (Europe, Cau­
case, Asie Mineure, Syrie, Maroc, Algerie, Tunisie) . Signalee au Nord jusqu'au 
Danemark et en Suede meridionale et, d'une fac;on plus douteuse, de Siberie. 

Sur Carduus nutans LINNE, C. pycnocephalus LINNE, C. acanthoides LINNE 
et . ur Cirsium clans les lieux decouverts et arides . 

Psylliodes chrysocephala collaris WEISE, 1888 . 

P ylliodes chrysocephala collaris WEISE, 1888, Naturg. Ins. Deuts. Col., VI, pp. 803-805. 

Minorque (Illa del Coloms, Son Moragues, Molinar Levante), Majorque 
(Deya, Soller, Buiiola, Pollensa, Palma, Arta).- La sous-espece collaris se trouve 
en 1editerranee occidentale clepuis l'Espagne jusqu'a l'Ouest de la Peninsule 
Balkanique, du Maroc jusqu 'a la Tunisie. Signalee egalement de Syrie et d' Asie 
Mineure. Le type et ses races ont une large repartition dans toute l'Europe, le 
Cauca e, la Siberie, l' Asie Mineure, Madere, l ' Afrique clu Nord, les iles de la 
Mecliterranee (Chypre, etc .) et les Ac;ores. 

Printemps-ete, dans les champs et terrains sablonneux, sur diverses Cruci­
fere (Brassica napus LiN t, B. oleacea LI NE, B. nigra KocH, Sisymbrium offi­
cinale coPOLI) . Sianalee en Afrique clu rorcl par PEYERIMHOFF sur des Cruci­
fere variee (Raphanus raphanistrum LIN ' J~, Diplotaxis auriculata DuRIEU DE 
l\IArso EUVE, Erucastrurn elatum 0. E . ScH Lz) . La larve, qui est mineuse dans 
le tiges de la plante nourriciere, s'enterre pour se transformer en nymphe. 
L'eclosion a lieu en mai . 

Psylliodes cuprea Kocrr, 1803. 

Psylliodes cuprea KocH, 1803, Ent. Hefte, p . 28. 

:'\1inorque, Majorque (Palma, Buiiola, Santa Maria, Pollensa) . - Espece 
d'Europe clepui la uecle merid ionale jusqu'a l'Italie et l'Espagne, Caucase, Asie 
Iineure, yrie, region transcaspienne, Perse, Afrique du Nord. De Malte, Sicile, 
lgerie a ete decrite la subsp . heikertingeri JAcoBSON. Notons que le type est 

connu de l'ile d'Elbe et de Corse. 
ur quelques Cruciferes (Sisymbrium, officinale ScoPOLI, Brassica nigra 

Kocn) clans les enclroits arid es et coteaux calcaires. 

Psylliodes fusiform is T LLIGER, 1807. 

Psylliodes fu siformis ILLIGER, 1807, Mag. Ins., Vl, pp. 76, 174. 

Majorque (Palma, Pollensa). - Espece mediterraneo-occidentale (Espagne, 
Italie, Sicile, Sardaigne, 1aroc, Algerie, Tunisie). 

Au printemps, sur Sinapis arv ens is LINNE, S. pubescens LINNE, etc. 
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. Psylliodes hyoscyami LINNE , 1758. 

Psylliodes hyoscyami LINNE, 1758, Syst. Nat. Ed. 10, p. 372. 

Minorque (Riera), Majorque (Palma, Arta) . - Espece a distribution pale­
arctique (Europe, Asie Mineure, Sy·rie, Me opotamie, Turkestan, Siberie jusqu'en 
Transbai:kalie, Algerie et Tunisie) . Signalee de Corse. 

Printemps, dans les decombres, champs en friche , bord des chemins pier­
reux, sur !'Hyoscyamus niger LINNE et l'H. albus LI E C) . 

Psylliodes luteola MuLLER, 1776. 

Psylliodes luteola MuLLER, 1776, Zool. Dan. Prodr ., p. 84. 

Majorque. - Espece d'Europe, depuis I' Angleterre jusqu'a l 'Italie, Ru sie 
meridionale, Caucase, Asie Mineure. 

Printemps-ete, dans les lieux humides et cultures maraichcrc . PlanLc-hOte 
hypothetique qui, d'apres BEDEL, serait un Solanum,, ct selon HEtKERTINGER, 
peut-etre un Quercus. 

+ Psylliodes marcida lLLIGER, 1807 . 

+Psylliodes marcida ILLIGER, 1807, Mag. Ins., VI, p . 175. 

Majorque (Palma) . - Espece des cotes et des iles de la Mediterranee, de~ 
iles Ioniennes jusqu'a l 'Espagne, Algerie, Maroc, cOtes de 1' Atlantique, du Por­
tugal jusqu'a l'Ecosse et la Baltique, Scandinavie meridionale, dont la Finlande. 
Signalee de Sicile, Sardaigne et Corse. 

Sables maritimes, en nombre, sur Cakile rnaritim,a ScoPOLI, de mars 
septP.mbre . Les nombreuses autres references de plantes-hote ont faus e . 

Psylliodes napi FABRICius, 1792. 

Psylliodes napi FABRICIUS, 1792, Ent. Syst., I, 2, p. 29. 

Majorque (Albufera, Alcudia, Arta, Palma) . - Espece circummediterra­
neenne (Europe, Caucase, Algerie) . Signalee de Corse et de Malte. 

Espece fractionnee en une serie de races biologiques correspondant a autant 
de plantes differentes. Sur le cresson de fontaine Nasturt ium, ofj icinale R. 
BRowN, Alliaria ojjicinalis LINNE, Sinapis pubescens LINNE et Cardamine. 

(
1

) D'apres HEIKERTINGER (in litt. ), P. laticollis KUTSCH, espece circummectiterra­
neenne, existe aux Baleares (Majorque : Pollensa) . 
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La variete brisouti BEDEL vit sur Erysimum ochroleucum DE CANDOLLE. La larve 
est mineuse dans les tiges de ces plantes. Oviposition vers la mi-mai. Endroits 
humides. 

Psylliodes pallidipennis RosENHAUER, 1856. 

Psylliodes pallidipennis RosENHAUER, 1856, Thiere Andalus., p. 340. 

Majorque (Palma, Santa Ponsa). - Espece de la Mediterranee occidentale 
et centrale, principalemcnt dans les regions cotieres. En France, sur le littoral 
mediterraneen et de l' Atlantique. Cotes occidentales de l'Italie avec les iles : 
Sicile, Malte, Pantelleria, Sardaigne, Corse, Afrique du Nord, Syrie. 

Dans les dunes maritimes, sur Diplotaxis erucoides DE CANDOLLE ( il), Bras­
sica (B. radicata DESFONTAINES en Afrique du Nord) et Cakile maritinw ScoPoLI. 
Signalee en Vendee sur Matthiola incana R. BRowN et, en Corse, sur Reseda 
alba LINNE. 

Psylliodes puncticollis RosENHAUER, 1856. 

Psylliodes puncticollis RoSENHAUER, 1856, Thiere Andalus., p. 341. 

Majorque. - Espece des cotes de la Mediterranee (Midi de la France, Italie, 
Istrie et Dalmatie; a l'Est jusqu'en Crete, Algerie) . Signalee de Corse. 

Littoral sablonneux au printemps sur Apocynum venetum. 

Genre HALTICA FABRICIUs. 

Halticn lythri AuBE s. str., 1843. 

Baltica lythri AUBE s. str., 1843, Ann . Soc. Ent. Fr., II, 1, p. 8. 

Minorque Majorque (Palma, Molinar Levante). - Espece d'Europe septen­
trionale, occidentale et moyenne. En Europe meridionale et en Afrique du Nord 
on ne trouve guere que la s . sp. antpelophaga. Le type a ete signale de Siberie, 
mais ce renseignement est sujet a caution. 

Fosses humides et bord des eaux sur les Onagrariees (Epilobium, Circrea, 
lsnardia, CEnothera, etc .), Lythrariees (Lythrum) . Presente de nombreux cas 
d'allotrophie, notamment sur Rosacees. 

Baltica lythri ampelophaga Gu.EmN, 1858. 

Baltica lythri ampelophaga GUERIN, 1858, Rev. Zool., p . 415. 

Avec le type l'ab. hispana ALLARD . 
Minorque (San Antoni, Santa Galdana, Illa dels Coloms), Majorque (Molinar 

Levante, Palma, Manacor, Arta). - Sud-Ouest de l'Europe, a l'Est, jusqu'en 
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Grece, Afrique du Nord occidentale, Corse, A9ores . Offre des races en Trans­
ba'ikalie, Siberie sud-orientale , Coree, Asie Mineure . 

Race biologique de la precedente, adaptee, comme beauco up d'Insectes des 
Onagrariees, sur la vigne, Vitis vinijera LINNE. 

Haltica oleracea LINNE, 1758. 

Haltica- oleracea LINNE, 1758, Syst. Nat. Ed. 10, p. 372. 

Majorque (Soller, Deya, Palma). - Espece d 'Europe, Asie .Mineure, Cau­
case, Perse, Turkestan , Mandchourie. Peut-etre importee au Greenland. Signalee 
de Corse. 

Toute l'annee, dans les endroits et sur les vegetaux les plu divers . La larvc 
a ete signalee sur Polygonum aviculare LI Nl~, en meme temps que elle de 
Gastrophysa polygoni LINNE . Les plantes-hotes uivantes ont ete notamment 
signalees : Lythrum salicaria LIN 'E, Epilobiwn rnontanum LINNE, E . roseum 
ScnREBER, E . lamyi ScHULTZ, E. rosmarinijolium HoE CK, OEnothera biennis 
LINNE. 

Genre BATOPHILA FOUDRAS. 

Batophila rerata 1ARSHAM, 1802. 

Batophila cerata MARSHAM, 1802, Ent. Brit. , I. 

Majorque (Palma) . - Espece d'Europe occidentale, clepuis l' Angleterre meri­
dionale, Europe meridionale (Espagne, Italie, Sardaigne, Sicile, Grece), Algeri . 

Avril-juillet, a la lisiere des bois, sur le feuilles de divers Rubus, ur l ~ 

framboisiers cultives, etc. Signalee en _ frique du r onl sur Potentilla l'eptans 
LINNE (Rosacees) . 

Batophila pyrenrea ALLARD, 1866. 

Batophila pyrencea ALLARD, 1866, Abeille, III, p. 271. 

Majorque (Andraitx, Deya) . - Signalee eulement des Haules-Pyrences. 
Ecologie inconnue . Sans cloute sur un Bubus ou un Fragal'ia, comme les 

autres especes du genre. 
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Genre PHYLLOTRETA STEPHENS (1). 

Phyllotreta atra FABRICIUs, 1775. 

Phyllolrela atra FABRICIUS, 1775, Syst. Ent., p . 115. 

2J 

Minorque, Majorque (Palma, Arta) . - Espece d'Europe, Caucase, Asie Mi­
neure, Turkestan. 

Sur diverses Cruciferes (Diplotaxis tenuifolia DE CANDOLLE, Lepidium cam­
pestre R. BRow , L. draba LINNl~, L . ruderale LINNE, Biscutella lcevigata LINNE, 
Thlaspi perfoliatum LINNE, Th . nwntanum LINNE, Alliaria officinalis LINNE, 
Sisymbrium strictissimum LINNE, S . sophia LINNE, S . officinale ScoPOLI, S . pan­
nonicum JACQUIN, S. columnce JAcQUIN, Sinapis alba LINNE, S. 'arvensis LINNE, 
Erucastnnn pollichii SPENN ., Brassica nigra KocH, B. oleacea LINNE, B. rapa 
LIN £, Raphanus sativus LINNE, R. raphanistrum LINNE, Rapistrum diffusum 
CRA Tz, Nas turtium ojjicinale R . BRoWN, Roripa amphibia (bTNNE), Armoracia 
rusticana Kocn Cardamine impatiens LINNE, Dentaria sp., Camelina sativa 
GRANTZ, Arabis turrita LINNE, A . hirsuta ScoPoLI, Erysimum sp ., Berteroa incana 
DE CA DOLLE, Reseda ltttea LINNE, Tropceolum mafus LINNE). Toutes ces plantes 
ont des Cruciferes, sauf les deux dernieres, qui sont respectivement des Rese­

dacees et des Geraniacees . Cette espece frequente des biotopes tres divers, depuis 
le terrains ague et bords des chemins jusqu'aux terrains humides et ruisseaux. 

Phyllotreta consobrina CuRTIS, 1837. 

Phyllotreta consobrina CURTIS, 1837, Brit. Ent., XIV. 

Majorque (Miramar) . - Espece d'Europe occidentale, Italie septentrionale, 
Pyrenees et Peninsule lberique, Sicile, Malte, Maroc, Algerie, Tunisie. 

Printemps-automne, dans les endroits frais, bord des eaux et jardins marai­
chers, sur diverses Cruciferes, notamment sur les Brassica cultivees. PEYERIMHOFF 
le cite sur Diplotaxis erucoides DE CANDOLLE, Sisymbrium alliaria ScoPoLI, Sina­
pis arvensis LI NE. 

Phyllotretre cruciferrn GoEzE, 1777. 

Phyllotrel::e crucifer::e GoEZE, 1777, Ent. Beytr., I, p. 312.· 

Minorque (Fernells, Santa Galdana), Majorque (Palma, Soller, Bunola, Mo­
linar Levante, La Soledad, La Puebla, Son Espafiyolet, Arta). - Espece d'Europe, 
sauf la Scandinavie, d' Afrique du Nord et orientale, du Caucase, Asie Mineure 
et Asie centrale. Se rencontre dans l'ile d'Elbe, la Corse et Malte. 

( 1 ) D'apres HEmERTINGER (in litt.), Phyllotreta ::erea ALLARD, espece holarctique 

existe a Majorque. 
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Sur divers genres de Cruciferes (Brassica oleracea LINNE, B. nigra KocH, 
Lepidium draba LINNE, L . ruderale LINNE, Alliaria officinalis LINNI~, Sisym­
brium sophia LINNE, S. officinale ScoPOLI, S . sinapistrum GRANTZ, S. columnce 
JACQUIN, Sinapis alba LINNE, S. arvensis LIN E, Erucastrurn, polichii SPE N., 
Raphanus raphanistrum LINNE, R . sativus LI NE, Rapistnun diffusum GRANTZ, 
Barbarea vulgaris R . BRO'WN, Roripa sp . , R. arnphibia BE SER, Camelina sativa 
GRANTZ, Neslia paniculata DESVAUX, Arab is turrita LlN :E, Erysimum sp. ) . 

Phyllotreta nexuosa !LLIGER, 1794. 
Phyllotreta fl e.xuosa ILLIGER, 1794, Schneid. Neuest. Mag., V, p. 601. 

Majorque (Miramar, Albufera, Pont d 'Inca, Palma). - Espcce d'Europe 
septentrionale et moyenne et de Siberie occidentale. 

D'apres HEIKERTINGER (in litt.), cette espece n 'existerait pas aux Baleares, 
comrne le signale TE ENBAUl\r. 

Sur Na.sturti.um et autres Crucifcres, sur le bord d s caux s tagnante . . 

Phyllotreta latevittata KuTS CJ-ITG , 1860. 
Phyllotreta latevittata KUTSCHIG, 1860, Wien. Ent. Monatschr., IV, p. 307. 

Majorque. - Espece mediterraneo-orientale (Grece, Corfou, Crete, Chypre, 
Syrie, Egypte, Caucase, Mesopotamie, Asie Centrale, environ s de la mer d' ral) . 
Signalee de Malte et de Sicile, mais non cl'Italie con tin entale. 

D'apres HEIKERTINGER (in litt. ), cette espece n 'exi tcrait pas aux Baleares. 
Il s'agirait en realite de P. variipennis . 

Ecologie inconnue . Sans doute sur Cruciferes . 

Phyllotreta nigripes FABRTcrus, 1775. 
Phyllotreta nigripes FABRICIUS, 1775, Syst. Nat., p. 113. 

Minorque, Majorque (Pollen sa) . - Espece circummediterraneen ne (Europe, 
Afrique du Nord, Caucase, Asie Mineure) et d'Europe septentrionale (Danemark, 
Suede, Finlande). Signalee de l'ile d'Elbe et de Corse. 

Sur les Cruciferes les plus diverses (Lepidium, lb eris, l'halspi, Peltaria, 
Alliaria, Sisymbrium, Sinapis, Diplotaxis, Erucastrum, Brassica, Cardamine, 
Camelina, Arab is, Erysimum, Berteroa, Matthiola, Bunias), lcs Re edacees (H.e­
seda lutea LINNE, R. luteola LINNE) et une Geraniacee cultivee (T ropceolum mafus 
LINNE). 

Phyllotreta nodicornis MARSI-TAM, 1802. 
Phyllotreta nodicorn·is MARSHAM, 1802, Ent. Brit., p. 204. 

Majorque (La Puebla). - Espece d'Europe occidentale, moyenne et orien­
tale, d 'Espagne, Caucase, Asie Mineure. Connue d 'Italie septentrionale, rnais 
manque en Corse. 
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D'apres HETKERTJNGER (in litt .), douteux des Baleares . 

Des le printemps, sur Reseda lutea LINNE, R. luteola. LINNJ~, dans les terrains 
vagues et bards des chemins. 

Phyllotreta procera REDTENBACHER, 1849. 

Phyllotreta procera REDTENB~CHER, i849, Redt. Fn. Austr ., p . 530. 

Minorque, Majorque (Molinar Levante), Cabrera. - Espece d'Europe meri­
dionale et moyennc, Caucase, iles Canaries, Madere, Afrique du Nord, Afrique 
orientale, Asie Mineure, region transcaspienn e, Turkestan . En Mediterranee, 
l'espece e t signalee notamment de l'ile d'Elbe, de Corse et de Malte. 

Sur Reseda lutea LI 'N I~ et R. luteola LINNE, dans les terrains sees et bards 
de chemins . Signalee en Afrique du Nord par DE PEYERIMHOFF sur R. luteola 
L1 E, R. neglecta M"LLER, R. alba Lr E et R. elata CassoN. 

Phyllotreta rufitarsiR ALLARD, 1859. 

Phyllotreta rufitarsis ALLARD, 1859, Bull. Soc. Ent. Fr., p. iOO . 

Majorque. - Esprce cl ' Afrique du Nord occidentale . Sign alee de Sicile, 
Lino a et 1\lalte. 

ur Reseda neglecta MuLLER et R. alba LIN!\"E, en Afrique du Nord. 

Phyllotreta rugifrons KusTER, 1849. 

Phyllotretn rugifrons KOSTER, 1849, IGif. Eur., XVII, p. 95. 

l\Iajorque (Pollen a, Palma, Arta). - Espece mecliterraneo-occidentale. Au 
Nord, jusqu'au Nord de la France. Nord-Ouest de l ' Afrique, Syrie. Signalee de 

icile, i\Ialte, Cor e et Sarclaigne. 
ur Nasturtium ofjicinale R. BRowN, dont sa larve mine les feuilles dans 

le cres onnieres. 

+ Phyllotreta umlulata K uTscmG, 1860. 

+Phyllotreta undulata KuTSCHIG, i860, 'Wien. Ent. Monatschr., IV, p. 30i. 

i\Iajorque (Arta) . - Espece d'Europe, semblant manquer en Grece et en 
Italie meridionale. Caucase, Asie Mineure, Siberie (Ussuri), Algerie. Douteux du 
Nord-E t des U.S. A. Notons que l'espece est connue des lies de la Mediterranee 
occidentale (Sicile, Sardaigne, Corse, ile d'Elbe). 

Bord des fosses humides et des rivieres, sur de tres nombreux genres de 
Cruciferes (Lepidium, Thlaspi, Alliaria, Sisymbrium, Sinapis, Diplotaxis, Eru­
castrum, Brassica, Raphanus, Rapistrum, Barbarcea, Roripa, Armoracia, Car-
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damine, Camelina, Neslia, Arab is, Erysimum, Berteroa). Affectionne tout par­
ticulierement Roripa amphibia BESSER et Brassica nigra Komi. Sig·nalee 
egalement sur Resedacees (Reseda lutea LINNE) et Geraniacees (Tropceolum mafus 
(LINNE) . 

Phyllotreta val'iipennis BomLmEu, 1859. 

Phyllotreta van:ipenni BOIELDIEU, i859, Ann . Soc. Ent. Fr., III, 7, p . 477. 

Majorque, lbiza. - Espece circummediterraneenne. Connue de lie Cana­
i:ies, du Sahara et du Soudan . Signalee de Corse et de l'll e cl 'Elbe. 

Sur Resedacees (Reseda spp. cultives) et Crucifcres diverses (Lepidium draba 
LINNE, Sisymbrium ojjicinale ScoPOLI, lsatis sp. , Sinapis arvensis LINNE, Bras­
sica nigra Kocn, B. oleracea LI 'NE, B. rapa LrN E, Raphanus sativus L1 E, R. 
Zandra MoRETTI) . 

Genre APHTHONA CHEVROLAT. 

Aphthona abdominalis DuFTSCH nnT, 1825. 

Aphthona abdominalis DUFTSCHl\1IDT, i825, Fn. Austr., III, p. 262. 

Majorque (Bunola, Esporlas) . - Espece d'Europe moyenne et meridional 
(Espagne, France, Italie, Balkans), rlu Caucase et d' ie Mineure. Sign alee d 
Corse. 

Sur Euphorbia cypariss ias LT NE. 

Aphthona cyanella REnTE BACITER, 1849. 

Aphthona cyanella REDTENBACHER, i849, Fn. Austr., p. 53i. 

Majorque (Palma). - Espece d'Europe, depuis le Sud de la Peninsule 
Scandinave jusqu'au Sud de l'Espagne et a l 'Italie centrale. Iord de la Penin­
sule Balkanique, Perse, Algerie . Inconnue de Cor e. 

Sur Euphorbia cyparissias LINNE et E. esula LTNNE, dans les li eux sees et 
decouverts. 

Aphthona cyparissire KocH, 1803. 

Aphthona cyparissice KocH, i803, Ent. Hefte, II, p . 80. 

Cabrera. - Espece d'Europe moyenne jusqu'a la Pologne et Ia Roumanie. 
Connue d'Espagne, de Sardaigne, cl'Italie moyenne, de Yougoslavie eptentrio­
nale et de Bulgarie. 

· Mai-septembre, sur diverses Euphorbes (Euphorbia cyparissias LIN £, E. 
gerardiana JAcQUIN; E. esula LINNE, E. peplis LINNE, etc .). La copulation a lieu 
fin mai et !'oviposition debut juin. Eclosio~ en ete. L'adul~e, qui vit par groupes 
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sur les Euphorbes, e nourrit de feuilles; la larve vit au pied de la plante, ou 
elle hiverne. Cette espece affectionne les bois et collines arides, les paturages 
sees et les lieux teriles sablonneux. otons qu'une dizaine d'Euphorbes existent 
a Cabrera. 

+ Aphthona deJlressa ALLARD, 1859 . 

+AJJhLhona depressa ALLARD, i859, Bull. Soc. Ent. Fr., p. iOO. 

Majorque (La oledad) . - Espece d' Afrique du Nord (Algerie, Tunisie, 
iaroc) ct d'E paane. 

D'aprc 1-IETKERTI GER (in lilt .), la variete diminuta ABEILLE, d' Algerie et 
du Maroc, c rencontre a Ibiza. 

Pre ente un polymorphi me alaire. Sur Euphorbia medicaginea BmssmR, 
E. helioscopia LI 'NE, E. luteola CassoN, dans les champs, friches et bards des 
chemin , en Afrique du ord (PEYERIMHOFF, 1911, 1915, 1919) . 

Aphthona euphorbire ScHRANK, 1781. 

Aphthona euphorbifP SCHRA K, i78i, Enum. Ins . Austr., p. 83. 

Iinorque, :\Iajorquc (Deya, Arta, Soller, Alcudia, Marratxi, Palma, Lluc) , 
Cabrera . - E pece d'Europe, Afrique du rord, yrie et iberie. Signalee de 
I'll d'Elbe, de Cor e cl de Malle. 

Pre. ntc <;a et la , mai urtout dans le Midi de la France et les Alpes mari­
time. ilalienne , un forme ubaptere (ab. subaptera M LSA T et REY). Dans les 
lieu. e , ur Euphorbia cyparissias LI ' t et E. esula L1 ' E. Des cas d'allo­
Lrophi ur Linum. el Beta semblent peu vraisemblables. 

Aphthona flaviceps ALLARD, 1859 . 

. 4.phthona flavicep ALLARD, i859, Bull. Soc. Ent. Fr., p . iOO. 

1inorque ( Iahon), 1ajorque (Bunola), Ivic;a (San Antonio) . - Espece 
d'Europe meridionale, Cauca e, Asie Mineure, Syrie, Irak, Turkestan, Algerie . 

ignalee de icil , Sardaigne, Corse et 1alte. 

Au bord de la mer sur Euphorbia paralias LINNE. 

Aphthona fuentei REITTER, 1901. 

Aphthona fuentei REITTER, i901, Wien. Ent. Zeitschr., XX, p. 202. 

Majorquc (Pollen a). - Espece circummed iterraneenne (Espagne, Italie, 
ile d'Elbc, Grccc, Asie Mineure, Egypte, Soudan). 

an ' doute -ur une Euphorbe. 
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Aphthona herbigrada CuRTIS, 1837. 

Aphthona herbigrada CURTIS, 1837, Brit. Ent., XIV. 

Minorque, Majorque. - Espece d'Europe moyenne et meridionale (Angle­
terre, France, Allemag·ne moyenne, Pologne, Transsylvanie, Yougoslavie, Italie, 
Espagne) et d' Algerie. Signalee de Corse. 

Mai-octobre dans les coteaux arides, pelouses seches et clairieres des bois 
sablonneux . En nombre sur H elianthemwn vulgare GAERTNER et H. canum 
DuNAL. Refuse les Euphorbia et Iris. Copulation et oviposition debut sep tembre . 
Relegue en Afrique du Nord sur les hautes montagnes avec sa plan te-hote C). 

Aphthona pallida nigriceps REDTE BACHER, 1842. 

Aphthona pallida nigriceps REDTENBACHER, 1942, Quaed. gen. & spec. Col. Austr., p. 27. 

Minorque, Majorque (Molinar Lev ante, Buiiola, Pont cl'Inca), CaLrera. -
Type d'Europe moyenne. Sous-espece nigriceps WEISE circummediterraneennc 
(France, Italie, Yougoslavie, Bulgarie, Grece, :iles de lamer Egee, Crete, Cauca ·e) . 
Sig·nalee egalement d' Angleterre et des il e de la Mecliterranee occid entale (lie 
d'Elbe, Corse, Malte). La sou s-espece rnaculata ALLARD es t co nnu e d' Asi Mineure, 
Caucase et Turkestan exclusivement. 

Ete, dans les lieux arides, sur diverses Geraniacees (Geraniurn rotundifolium 
LINNE, G. robertianum LINNE, C. pratense LIN E, Erodium 1nalacoides WrLLDE­
l\ow). En Algerie, l 'espece est commune, en hiver, ur Erodium. moschatum 
L'HEmTIER (DE PEYERil\mm·F, 1915) . 

Aphthona perrisi ALLARD, 1869. 

Aphthona perrisi ALLARD, 1869, Abeille, V, p. 477. 

Majorque (Palma) . - Espece tyrrhenienne, connue de Cor e, Sardaigne et 
ile d'Elbe. La sous-espece silvana PEYERil\IIIOFF est connue d' Algerie . 

Sur Euphorbia characias LINNE. PEYERIMHOFF (1915) a signale la sous-e pece 
en Algerie, au mois de janvier, sur des piecls d'Euphorbia amygdaloides Lr t, 
le long de ruisseaux ombrages. 

Aphthona punctiventris MuLSANT & REv, 1873. 

Aphthona punctiventris MuLSANT et REY, 1873, Ann . Soc. Linn. Lyon (n. s.), XX, p . 250. 

Majorque (Buiiola , Sierra Burguesa), 1inorque. - Espccc connuc du Midi 
de la France seulement. 

Sur Euphorbia spp., dont E. characias LINNE. 

(
1

) D'apres HEIKERTINGER (in litt.), Aphthona illigeri BEDEL, connue de la Pen·insule 
Iberique, France, Allemagne, Corse, Sardaigne, Algerie et Tunisie, existe egalement aux 
Baleares. 
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Aphthona venustula KuTSCHIG, 1861. 

1'iphthona venustula KuTSCHIG, 1861, Wien. Ent. Monatschr., V, p. 244. 

33 

Majorque (Manacor) . - Espece d'Europe moyenne et occidentale, Italie, Nord 
de la Peninsule Balkanique, Caucase, Asie Mineure. Connue de l'ile d'Elbe. En 
Sicile, Crete, Istrie, Sud des Balkans, remplacee par la sous-espece attica WEISE . 

Dans les bois, taillis, buissons, sur diverses Euphorbia (E . amygdaloides 
LINNE, E. cyparissias LINNE, E. esula LINNE, etc .). Oviposition fin mai. 

Genre LONGIT ARSUS LATREILLE. 

Longitarsus ameus KuTSCHIG, 1862. 

Longitarsus ceneus KUTSCHIG, 1862, Wien. Ent. Monatschr., VI, pp . 103, 107. 

Majorque (Molinar Levante). - Espece mediterraneo-occidentale (France 
meridionale, Italie, Malte, Sicile, Sardaigne, Corse, Tunisie, Cyrenai:que) . Ega­
lemenl des Canaries et des Salvages. 

Une forme aptere se rencontre avec le type (ab. involucer WEISE) . Sur 
Echium vulgare LI NE, des le premier printemps, dans les endroits chauds et 
arides. PEYERIMHOFF (1911) le signale en Afrique du Nord sur Echium pompo­
nium BoiSSIER et sur E. grandijlorum DESFONTAINES. Le developpement des ailes 
et la saillie correspondante du calus humeral varient un peu. 

Longitarsus reruginosus FounRAS, 1859. 

Longitarsus ceruginosus FoUDRAS, 1859, Ann. Soc. Linn . Lyon (n. s.), VI, pp. 239, 315. 

Majorq_ue (Son Sardina), lvit;a (Santa Eulalia). - Espece mediterraneenne, 
specialement a l'Ouest du bassin mediterraneen. Au Nord, jusqu'a la France et 
la Rhenanie. Connue des iles (Corfou, Chypre, Corse, Malte). 

Tous les degres d'apterisme et de brachypterisme se rencontrent avec les 
formes ailees, qui semblent plus rares. Lieux herbeux tres humides, sur Eupa­
torium cannabinum LINNE. La sous-espece algiricus HEIKERTJNGER, d' Algerie et 
Maroc, vit dans les endroits humides sur lnula viscosa AITON, mais non . sur E. 
cannabinurn L1 E. 

+ Longitarsus albineus FounRAS, 1859. 

+Longitarsus albineus FounRAS, 1859, Ann. Soc. Linn. Lyon (n. s.), VI, pp . 239, 310. 

Majorque (Palma, Molinar Levante), Ivit;a (BALCELLS leg. ) . - Espece d'Eu­
rope meridionale (France moyenne et meridionale, Italie septentrionale, Sicile, 
Corse, Peninsule Balkanique, Crimee), du Caucase, Irak et Maroc jusqu'a la 
Palestine. 

Juillet-novembre, sur Heliotropiwn europt:eum LINNE, H. supinum LINNE 
(Borraginees). En Afrique du Nord, sur les memes plantes. 
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+Longitarsus anacardius ALLARD, 1866. 

+Longitarsus anacardius ALLARD, 1866, Abeille; III, pp. 300, 324. 

Minorque (Fornells), Majorque (Bose de Bellver, Molinar Leva:J;lte). - Espece 
nord-africaine (Algerie, Tunisie, Maroc) . Connue egalement de Sicile. 

Tres variable en coloration et ponctuation. Propre aux Labiees (Stachys hirta 
LINNE, individus ailes et apteres; Stachys circinata L'lHmTIER, ailes; Phlomis 
H erba-venti LINNE, subapteres, etc.) . PEYERIMHOFF (1911), qui a fait ce ob er­
vations en Afrique du Nord, n 'a pu determiner si ces variations morphologiques 
sont en rapport avec le regime ou les saison s d'apparition . Cette espece presentc 
des cas d'allotrophie sur Plantago (P . lanceola.ta LINr :E et P . serraria LJ :E) 
(PEYERIMHOFF, 1919). 

Longitarsus anchusre P A YKULL, 1799. 

Longitarsus anchus;e PAYI<tiLL, 1799, Fn. Suec., II , p. 101. 

Majorque (Inca). - Espece d'Europe septentrionale (Danemark, uecle meri­
dionale), centrale et meridionale (France, Italie meridionale, icile, Pen in ul 
Balkanique), du Caucase et de Syrie. Pre ente en Asie Min cure unc ous-espece 
anatolicus WEISE. 

Avril-juillet. En nombre dans les milieux incultes, prairies humides, borcl 
des rivieres, sur diverses Borraginees (Syrnphyturn ojjicinale L1 :E, S . tubero­

. sum LINNE, Cynoglossun'1 officinale LINNE, Echium vulgare L1 :E) et diver e 
especes des genres Aspemgo, Anchusa, onnea, Pulmonaria, Myosotis, Litho­
spermurn, Cerinthe. Poly_morphisme alaire prononce, comme les autre espe e~. 

Longitarsus atricillus (Lr N.E) GYLLE HAL, 1813. 

Longitarsus articillus . (LINNE) GYLLENHAL, 1813, Ins. Suec., III, p. 540 . 

. Majorql.1e. - Espece signalee d'Europe, Algerie, Tunisie, region tran ca -
pienne . Connue de Sicile. 

Dans les endroits marecageux. Semble vivre aux depens des Ranunculacee 
(Ranunculus macrophyllus DESFONTAINES). Polymorphisrr:te alaire C). 

Longitarsus ballotre MARSHAM, 1802. 

Longitarsus ballot<£ MARSHAM, 1802, Ent. Brit., I, p . 205. 

Majorque "(Son Espaiiyolet), I vic; a (Salinas). - Espece d'Europe moyenne et 
meridionale (Angleterre, Irlande, France, Allemagne moyenne, Pologne, ud-

(
1

) iongitarsus australis MuLSANT et REY, de France, Rhenanie, Maroc et Algerie, 
existerait a Palma. Cette information repose sur la determination d'un immature. 
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Est de la Russie, Espagne, ltalie). Repandue a l'entour du bassin mediterraneen, 
depuis l'Espagne et le Maroc jusqu'a 1' Asie Mineure et la Syrie. Connue de 
Corse, Sardaigne et Sicile. 

'ur Marrubiurn vulgare LINNE et Ballota fmtida LAMARCK, dans les endroits 
sees et bards des chemins. En Europe, l'insecte est generalement aptere, tandis 
qu'en Algerie il est frequemment aile et subaptere. 

Longitarsus brunneus DuFTSCIIMIDT, 1825. 

Longitarsus brunneus DUFTSCHMIDT, 1825, Fn. Austr., III, p. 260. 

Majorque (Son Sardina), Cabrera et Formentera. - Espece palearctique. 
Nord el moyenne Europe jusqu'au Sud de la France, l'Italie, le milieu des Balkans 
et le Caucase, Siberie. Connue de Malte. D'apres HErKERTINGER (in litt. ), douteux. 

Printemps et automne, dans les prairies marecageuses. Presente un poly­
ruorphi ·n:1e alaire. 

Longitarsus candidulus FounRAs, 1859. 

Longitarsus candidulus FOUDRAS, 1859, Ann. Soc. Linn. Lyon (n. s.), VI, pp. 240, 319. 

1ajorque (Arta, Palma), Cabrera, lvic;a, Formentera. - Espece mediterra · 
neo-occidentale (France meridionale, Italie moyen~e, Dalmatie, Algerie, Maroc). 

ignalee de Sardaigne, Corse, Sicile, etc. 

En France meridionale, sur Daphne gnidiurn LINNE et Passerina hirsuta 
Lr NB (Daphno:idees), et en Afrique du ord, sur le meme Daphne. Aptere en 
France meridionale, aptere ou microptere en Algerie. En Afrique du ord, sur 
Passerina canescens et P. virescens CassoN, se rencontre une autre race, macrop­
tere celle-la, legerement differente morphologiquement (subsp. thymelcearum 
PEYERI:\IHOFF, 1\H1). . 

Longitarsus dorsalis FABRICIUs, 1781. 

Longitarsus dorsalis FABRICIUS, 1781, Spec. Ins., I, p. 135. 

Majorque (Palma). - Espece d'Europe occidentale et mediterraneo-occi­
dentale (Angleterre, France, Belgique, Hollande, Rhenanie, Espagne, Portugal, 
Italie, faroc, Algerie). Connue de Sicile et des iles Canaries. 

Printemps et automne, dans les terrains vagues et decouverts, sur divers 
Senecio (S. vulgaris Lr Nl~, S. eruccejolius LINNE, S. cruentus, S . erraticus BERT. , 
etc .) . Douteux sur Erigeron canadense LINNE et certainement pas sur Pistacia 

lentiscus LINNE, comme le cite nu B YSSON. 
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Lougitarsus echii Ko cH, 1803. 
Longitarsus echii KocH, 1803, Ent. Hefte, II, p. 52. 

Majorque (Palma). - Espece d'Europe moyenne et meridionale, d'Espagne 
et France jusqu'a la Roumanie et la Russie meridionale. Iles de la Mediterranee 
(lie d'Elbe, Giglio, Corse, Malte), Madere et lles Canaries, Maroc, Algerie, Tuni ie. 

Printemps-ete, dans les endroits sees et sablonneux, sur diverscs Borragine~s 
(Echium vulgare LINNE, Anchusa ojjicinalis L1 NE, Lycopsis arvensis LINNE, 
Cynoglossum spp.). Copulation fin mars. Larve mineuse sous l 'ecorce des racines 
d'Echium. Signalee par DE PEYERI moFF (1911) sur diverses Borraginees (Bon·ago 
ojjicinalis LINNE, EchiLLm grandijolium, DESFONTAINES, E. pomponium, Vors., 
Anchusa italica RETzrus, Nonnea violacea DESFONTAINES, elc .), en Afrique du 
Nord. 

Longitarsus exoletus LrNNE , 1758. 

Longitarsus exoletus LINNE, 1758, Syst. Nat. Ed. 10, p. 373. 

Minorque, Majorque (La Porrasa) . - Espece typique connue d'Europe et 
remplacee dans le Sud par ses sous-especes . L'exis lence du type est assez clou­
teuse dans les Baleares. 

Polymorphisme alaire prononce. Printemps-ete, dans les enclroits sees et 
incultes, bords des chemins, sur diverses Borraginee (Echiwn vulgare LTN 1~, 

E. altissimum, Cynoglossum ojjicinale LIN E, C. pictum, lTON, Symphytum 
ojjicinale LINNE, Anchusa ojjicinalis Lr NE, Nonnea pulla DE CANDOLLE, Litho­
spermum ojjicinale LIN E, L. purpureocceruleum L1 1~, Onosma sp., Cerinthe 
minor LINNE, etc.) . Oviposition de la fin juin a la mi-aout. Larve ~t la racine 
des Echium. En Afrique du Nord, PEYERI moFF (1926) la signale sur Anchu.sa 
italica RETzrus et sur Cynoglossum cheirijolium LINNE. 

Longitarsus exoletus rufulus FounRAS, 1859. 
Longitarsus exoletus rufulus FOUDRAS, 1859, Ann. Soc. Linn. Lyon (n. s.), VI, pp. 240, 

317. 

Majorque (Palma, Deya). - Race de la Mediterranee cl'Europe, d' A ie Mi­
neure, de Syrie et du Caucase. Connue de Sicile, Malte, Sardaigne, lle d'Elbc. 

Meme ecologie que le type. 

Longitarsus exoletus megaloleucus ALLARD, 1859. 
Longitarsus exoletus megaloleucus ALLARD, 1859, Ann. Soc. Linn. Lyon (n. s.), VI, pp. 

240, 328. 

Minorque. - Race d' Algerie, Tunisie. 
Signalee en Afrique du Nord (PEYERIMUOFF, 1911), sur de nombreuses Bor-
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rag inees (Cynoglossum pictum AITON, C. cheirifolium LrNNE, Mattia gymnandra 
CossoN, Onosma echioides LINNE, Anchusa italica RETZIUS, Myosotis macro­
calycina CossoN). Mai-juillet (1

) . 

Longitarsus fuscoameus REnTENBACHER, 1849. 
Longitarsus fu scoceneus REDTENBACHER, 1849, Fn. Austr., p . 535. 

Majorque (Palma) . - Espece d'Europe moyenne et meridionale, Madere, 
Asie Mineure, Syrie, Palestine, Caucase. Connue de Sicile. 

Des le printemps, dans les endroits sees, sur diverses Borraginees (Cyno­
glossum ojjicinale LINNE, Echium vulgare LINNE et Lithospermurn arvense LINNE) . 
PEYER T ~lllOFF (1911 et 1915) signale la race multipunctatus ALLARD de cette 
esp ece en Afrique du ord, sur Bon ·ago ojjicinalis LINNE, Echium pomponium 
BoiSSIER et Solenanthus lanatus DE CANDOLLE (Borraginees) . 

Longitarsus lateripunetatus RosENHAUER, 1856. 

Longitarsus lateripunctatus ROSENHAUER, 1856, Thiere Andal., p . 339. 

Majorque (Palma, Arta , Felanitx), Cabrera. - Espece circumrnediterra~ 
neenne (Europe, Afrique du Nord , Crete, Chypre, ile d'Elbe, Corse, Sardaigne, 
Sicile, i\Ialte, etc .) . 

Presente des formes ailees, apteres et brach ypteres . Sur Borrago ojjicinalis 
LI ' 1~, Symphytum ojjic inale LINNE, Pulmonaria ojjicinalis LINNE. Oviposition 
fin mars. 

Longitarsus linn rei DuFTSCHMIDT, 1825. 

Longitarsus linncei DUFTSCHMIDT, 1825, Fn. Austr., III, p . 265. 

Majorque (Deya), Cabrera . - Espece d'Europe moyenne et meridionale, 
d' sie Mineure, Syrie, Caucase, Turkestan, region transcaspienne, Cyrena·ique, 

D'apres HEIKERTI GER (in litt. ), douteux. 
Sur Symphytum tuberosum Lr 'NE. 

Longitarsus lycopi Fou nRAs, 1859. 

Longitarsus lycopi FOUDRAS, 1859, Ann. Soc. Linn. Lyon (n. s.), VI, pp. 239-305. 

Majorque (Arta, Palma, Pollenza), Ibiza. - Espece d'Europe, jusqu'au Sud 
de la Scandinavie, Afrique du Nord, Madere, Asie Mineure, Syrie, Gaucase, Tur­
kestan, douteuse du Japon. 

( 1 ) lei devrait prendre place Longitarsus t_oudrasi WE_ISE , espece mediterraneo-occi­
dentale. Un individu immature, capture a MaJorque (Molmar Levante), semble se rap­
porter a cette espece. 
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Sur diverses Labiees (Lycopus europeus LINNt~, Mentha aqtwtica LINNE, M. 
arvensis LIN E, M. silvestris LINNE) , dans les endroits marecageux. Oviposition 
fin mai a fin juin. 

Longitarsus membranaceus FounRAS, 1859. 

Longitarsus 1nembranaceus FOUDRAS, i859, Ann. Soc. Linn. Lyon (n . s.), VI, pp. 240, 334. 

Cabrera . - Espece d'Europe moyenne et meridionale, d' Algerie et Tunisie. 
Signalee de Sicile et de Malte . 

Sur Teucrium scorodonia LI NE, dans les li~ieres et clairieres des bois. 

Longitarsus nervosus WoLLASTON, 1854 . 
. Longitarsus nervosus WOLLASTON, 1854, Ins. Mader., p. 447. 

Majorque (Palma, Pollensa) . - Espece de l'Europe meridionale, depui la 
France moyenne. Nord de l'Italie, Istrie, Corse, Sardaigne, Sicile, 1adcre, Porto 
Santo, Deserta Grande, iles Canaries, Afrique du Iord . La variete cerinthes 
ScHRANK est signalee de Baviere et de Roumanie . 

Sur diverses Borraginees (Cynog lossum pictwn AITON, Lycopsis arvensis 
LINNE, Lithospermum arvense LINNE, Cerinthe minor LI .E). Ovipo ition mi-mai. 
En Afrique du Nord, sur Cerinthe major LI ' 'E et Anthusa granatensis BOJs IER 
(Borraginees). 

Longitarsus obliteratus RosE 'HAUEB s. tr., 1847. 
Longitarsus obliteratus RosENHAUER s. str ., 1847, Beitr. Ins. Eur., p. 61. 

Minorque, Majorque (Marratxi , Alcudia). - Espece d'Europc moyenne et 
meridionale . Terres de la Mediterranee (Corse, etc. ), Asie Mineure, Cauca e, 
Turkestan, Algerie . 

Polymorphisme alaire. Juin-octobre, au pied de quelques Labiee (Salvia 
pratensis LINNE, Thymus serpyllum LIN 1~, etc .), dans les pelou es seche~ et 
coteaux calcaires. En Afrique du Nord, PEYERil\'IHOFF (1915) signale cette espece 
sur les Labiees suivantes : Origanum glandulosum DESFONTAINES, Calam,intha 
ojjicinalis MoENCH, Brunella vulgaris LI ' 'E, Melissa ojjicinalis LrN E, Salvia 
argentea LINNE, S . bicolor DESFO TAINES. Presente de nombreuse races ecolo­
giques en rapport avec les plantes-hOtes. Constamment aptere en Afrique. 

IJongitarsus obliteratus meridionalis WmsE, 1881-1893. 
Longitarsus obliteratus meridionalis WEISE, 1881-1893, Naturgesch. Ins. Deutsch. Col., 

VI, p . 938. 

Majorque (Pollensa) . - Race localisee en Espagne, Algerie, Asie Mineure, 
Syrie et Caucase. 

Meme ecologie que le type. 
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Longitarsus ocbroleucu~ MARSHAM, 1802. 
Longitarsus ochroleucus MARSHAM, i802, Ent. Brit., I, p. 202 . 

Minorque, Majorque (Palma, Arta). - Espece d'Europe septentrionale, 
moyenne et circummediterraneenne. Connue d' Afrique du Nord et d' Asie Mi­
neure, iles Canaries, Corse et Malte. 

A vril-septembre, dans les prairies et champs en friche. Sur les Senecio 
(S . leucanthemifolius PomET, S . jacobcea LINNE, etc.) . Se disperse tres vite et, 
des la fin du printemps, se rend sur le feuillage des arbres, oil on la trouve 
parfois en quantite considerable (PEYERIMHOFF, 1915) . 

Longitarsus pellucidus FounRAS, 1859. 
Longitarsus peltucidus FouDRAS, i859, Ann. Soc. Linn. Lyon (n . s.), VI, pp. 240, 322. 

Minorque, Majorque (Buiiola, Son Sardina, Santa Maria, Palma, Molinar 
Lev ante), Cabrera. - Espece d'Europe septentrionale, moyenne et circumme­
diterraneenne (Algerie, Tunisie, Asie Mineure, Syrie, Caucase, Turkestan) . 
Madere, Sicile, Corse, Malte. 

En ete, sur Convolvulus arvensis LINNE, dans les jacheres et sur le bord 
des chemins. Oviposition de la mi-aout a debut septembre . En Afrique du Nord, 
tantot ailee sur Calystegia silvatica GRISEBACH, tantot presque aptere sur Caly­
stegia sepium R. BRowN et Convolvulus tenuissimus SrTTH. et Sl\L (PEYERI moFF, 
1915) . 

Longitarsus pratensis PANZER, 1794. 

Longitarsus pratensis PANZER, i794, Fn. Germ., XXI, n° i6. 

Majorque (Buiiola , Establiments). - Espece d'Europe, Asie Mineure, Syrie, 
Cancase, Turkestan, region transcaspienne, iles Canaries. Connue de l'ile d'Elbe, 
Corse et J1alte. U.S. A. il 

Sur divers Plantago (P. lanceolata LINNE, P. media LINNE, P. maritima LINNE, 
P. major LIN E, etc.) . La copulation commence mi-avril, I' oviposition, m i-avril 
a mi-seplembre. En Afrique du Iord egalement, sur Plantago major LINNE 
(PEYERI moFF, 1915) . Espece des paturages et pelouses. 

Longitarsus rubiginosus FouoRAS, 1859. 

Longitarsus rubiginosus FouoRAS, i859, Ann. Soc. Linn. Lyon (n . s.), VI, pp. 240-3!6. 

Majorque. - Espece d'Europe septentrionale et moyenne jusqu'au Sud de 
la France, l'Italie moyenne, l' Albanie, la Bulgarie, le Caucase, Turhstan, Siberie 
jusqu'a l' Amour . Inconnue des iles de la Mediterranee. 

Ete, automne, dans les lieux herbeux tres humides, sur Convolvulus sepium 
LINNE, C. tricolor Lr NE, etc . Faussement signale par FouDRAS et BEDEL sur Eupa-
torium cannabinum LINNE. Oviposition fin aout. · 
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Longitarsus succineus FounRAS, 1859. 

Longitarsus succineus FOUDRAS, i859, Ann. Soc. Linn. Lyon (n. s.), VI, pp. 240, 330. 

Majorque (Puerto Cristo, Pollensa, 1' Arenal). - Espece d'Europe, Asie 
Mineure, Caucase, Asie centrale, .Siberie jusqu'a Vladivostok, Algerie. Connue 
de l'lle d'Elbe et de Corse. 

Presente un polymorphisme alaire . Ete, dans les friches et coteaux sees, sur 
diverses Composees (E upatorium canna.binum LINNE , Chrysanthemum sp . , 
Achillea millefolium LINNE, Deucanthemum vulgare LAMARK, Artemisia carn,­
pestris LINNE, etc .) . Trouve par PEYERil\IIIOFF (1915) a Majorque, sur !lsteriscus 
maritimus MoENCH, en juin, sur le littoral. Signale par le meme auteur en 
Afrique du Nord, sur Artemisia, Anthemis, Achillea, et en France, sur Senecio 
adonidifolius LmsELEUR. 

Longitarsus sutura.Iis MARSHAl\1, 1802. 

Longitarsus sutural-is MARSHAM, i802, Ent. Brit., I, p. 20i. 

Majorque (Palma) . - Espece d'Europe septentrionale, moyenne et meri­
dionale, Afrique du Nord, Asie Mineure, Syrie, Caucase, Irak, Turkestan, Core . 
Non signalee de Corse et de Sardaigne. 

Tantot aile, tantot subaptere. Dans les paturages, ur Lithospermurn offi­
cinale LINNJ~ (Borraginees) . La sous-espece rubenticollis ALLARD, cl' Afrique clu 
Nord, vit, d'apres PEYERIMHOFF (1915). sur Senecio leucanthemifolius PmRET. 

Longitarsus tabidus FABRICI s, 1775. 

Longitarsus tabidus FABRICIUS, i775, Syst. Ent., p. ii5. 

La forme sisymbrii FABRICIUS (HEIKERTINGER, in litt. ) se renconlre avec le 
type. 

Minorque, Majorque (Andraitx, Son Espafiyolet, Felanix, La Soledad). -
Espece d'Europe, Afrique clu Nord, Asie Mineure, Caucase, Turkestan. Connue 
de l'lle d'Elbe, Corse et Malte. 

Sur divers Verbascum (V . thapsus LINNl~ , V. nigrum LINNl~, V. lychnitis 
LINNE, V. phlomoides LINNE). Au borcl des chemins, clans les champs sablonneux, 
terrains vagues, etc . Adulte sur les feuilles, larve a la partie superieure de la 
racine, ou elle est mineuse sous l'ecorce. Nymphose dans le sol, eclosion en 
juillet; oviposition commence mi-aout. 

En Algerie (PEYERIMHOFF, 1911), sur Verbascum warionis FRANCHET. V. 
sinuatum LINNE, V. ka,bylianum DEB. 
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Genre MNIOPHILA STEPHENS. 

ll1niophila muscorum Kocn, 1803. 
Mniophila rnuscorurn KOGH, 1803, Ent. Hefte, II , p . 48. 
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Majorque. - Espece d 'Europe septentrionale et moyenne. A l'Est jusque 
dans le Cau ca e, au Sud jusqu'a l' Albanie et l'Italie meridionale . Connue de 
Corse . 

Mai-septernbre, dans les grand s bois argileux, par groupes parmi les mousses 
(Hypnum striatum SCHREBER) . Eclat en aout. Larve mineuse de la feuille de 
Plantago lanceolata LI NE, P . media LINNE et, mais c'est plus douteux, de 
Teucrium scorodonia LINNE et Digitalis purpurea Lr NE . Mine large et sinueuse. 
Nymphose en terre. 

Genre SPHlERODERMA STEPHENS. 

Sphreroderma rubidum GRAELLs, 1858. 
Splueroderma rubidum GRAELLS, 1858, Mem. Com. Map. geol. Esp., p. 97. 

C'e t la variete ocularium ALLARD que l'on rencontre aux Baleares, aux iles 
de la Iediterranee et en Afrique du Nord . 

Minorque (Fornells, Riera), Majorque (Molinar Levante, Bunola, Call d'en 
Raba a, Palma, on Espaiiyolet, Son Moragues, Arta). - Espece d'Europe 
rna enne en meridionale, au Nord jusqu'au Danemark et en Suede, Maroc, Alge­
rie, Pale tine. Connue de l'ile d'Elbe, Corse et Malte. 

ur Centaurea jacea LINNE, C. aspera LIN :E, C. scabiosa LINNE, Carduus pyc­
nocephalus LI 1~, Onopordon acanthium LINNE, Centrophyllum lanatum DE 
CA 'DOLLE, etc . Dans les prairies et berges des cours d'eau . La larve vit en mineuse 
dans le parenchyme des feuilles. Surtout a partir de juin. Copulation debut aout. 
PEYERIMHOFF (1915) signale qu'en Afrique du Nord cette espece vit sur Cen.taurea 
seridis var . maritima LA GE . Les larves se nymphosent dans le sable, ou elles se 
con trui ent une coque fragile. Cette espece peut devenir un fleau de l'artichaut 
(Cy nara scolymus LIN :E). 

Sphreroderma testaceum VVErsE, 1881-1893. 

Sphceroderma te taceurn WEISE, 1881-1893, Naturgesch. Ins. Deutsch. Col., VI, p. 1056. 

Minorque (Fornells), Majorque (El Arenal , Soller, Bunola, Arta , Inca) . -
E pece d'Europe sep tentrionale et moyenne. Au Sud jusqu'au Nord de l'Espagne, 
la France, le Nord de l'Italie, le Nord de la Peninsule Balkanique, la Crimee, la 
Rus ie meridionale et le Caucase. 

Juin-septembre. Larve rnineuse dans le parenchyme des feuilles de diverses 
Carduacee (Carduus crispus LINNE, C. acanthoides LINNE, Cirsium oleraceum 
ScoPOLI, C. lanceolatum ScoPOLI, C. palustre ScoPoLI, C. arvense ScoPOLI). Copu· 
lation fin juin-mi-aout. 
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FAl\IILLE HISPIDlE. 

Genre HISP A LINNE. 

Hispa testacea LINNE, 1767. 

Hispa testacea LINNE, 1767, Syst. Nat.' Ed. 12, p. 603 . 

.Minorque, Majorque (Albufera, Son Espaiiyolet, Molinar Levante, Bellver, 
Genova, Arenal, Arta, Pollensa) . - Espece d'Europe meridionale, Afrique du 
Nord, Syrie, Asie .Mineur·e. Connue des iles Canaries, de l'ile d'Elbe, Corse et 
Pantellaria. 

Larve et adulte sur Cistus monspeliensis LIN 'E, C. salvicefolius LIN E t C. 
albidus LINNE, d'avril a juillet. Larve mineuse. Hibernation aux etats adulte eL 
larvaire. 

FAl\IILLE CASSIDID1E. 

Genre HYPOCASSIDA WEISE. 

Hypocassida meridionalis SuFFRIAN, 1844. 

Hypocassida rneridionalis SUFFRIAN, 1844, Stett. Ent. Zeit., V, p. 276 . 

.Minorque. - Espece de France meridionale, Espagne, Italic eptentrionale, 
Corse. 

Juillet-aout, sur Convolvulus arvensis LI NE , C. soldanella Lr NE, dan 1 
lieux sees, sablonneux et decouverts. Souvent abrite au pied de Eryngium cam­
pestre LINNE . 

Hypocassida subferruginea SennA 'K, 1776. 

Hypocassida sub ferruginea SCHRANK, 1776, Beytr., p. 62 . 

.Majorque (Albufera, Pollensa, Arta, Buiiola). - Espece de la regwn pale­
arctique, a I' exclusion du J apon. Connue de l'ile d'Elbe et de Corse. La ou -
espece costata BonEMAN se trouve aux Indes. 

Sur divers Convolvulus (C . arvensis LINNE, C. soldanella Lt NE, C. sepium 
LINNE, etc .), dans les champs en friche, terrains sablonneux decouvcrts. 
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Genre CASSIDA LINNE. 

Cassida (Odontionycha) hemisphrnrica HERBST, 1799. 

Cassida (Odontionycha) hemisph<erica HERBST, i799, Natursyst. Kiif., VIII, p. 226 . 

Minorque, Majorque (Manacor, Palma, Arta) . - Espece d'Europe, Afrique 
du ord, Madere, iles Canaries. Connue de Corse. 

ur Caryophyllees (Silene inflata Sl\nTn, Dianthus caryophyllus LINNE) en 
avril-octobre, a la lisiere des bois . 

Cassida (Mionycha) margaritacea ScHALLER, 1783. 

Cassida ( Mionycha ) margaritacea SCHALLER, i783, Abh. Hall. Ges., p. 259. 

Minorque, Majorque. - Espece d'Europe et du Caucase. Connue de l'ile 
d'Elbe. 

Juin-octobre, dans les endroits arides sur diverses Caryophyllees (Dianthus 
prolijerus LTNNI~, Saponaria officinalis LINNE, Silene inflata SMITH, Spergula ar­
vensis LIN :E). 

Cassida (Cassidula) nobilis LINNE, 1758. 

Ca sida (Cas idula) nobilis LINNE, i758, Syst. Nat. Ed. iO, I, p. 363. 

1ajorque (Palma, Capdepera, Pollensa, Arta). - Espece de la region pale~ 
arctique, a !'exclusion clu Japan. Connue de Corse. 

Eclat en ete . Sur Silene injlata SMITH et quelques autres Caryophyllees (Hon­
kenefa peploides EHRENBERG, en Irlancle, par exemple), clans les endroits sees. 

ignalee egalement, mais !'observation est douteuse, sur diverses Composees, 
Urticee et meme sur Betteraves (Salsolacees) . II s'agit, sans doute, d'une erreur 
de determination. 

Cassida (Cassidula) pusilla WALTL, 1839. 

Cassida (Cassidula) pusilla WALTL, i839, Reise Tyrol, p. 82. 

l\Iajorque (Arta sub . nom. var . pyrenrea WEISE, Palma). - Espece d'Europe 
meridionale (France meridionale et centrale, au Iord jusqu'a I' Alsace, Corse, 
ile d'Elbe, Sicile, Sardaigne, ltalie centrale et septentrionale) et d' Algerie. La 
variele pyrenrea, sign alee d' Arta, a ete decrite des Pyrenees. 

Surtout en ete, dans les prairies marecageuses, surtout pres des bois, sur 
diverses Composees (lnula dysenterica LI NE, I. viscosa AITON). En Afrique du 
Nord (PEYERIMIIOFF, 1911 et 1926), egalement en juillet sur Inula viscosa AITON 
et I. dysenterica LINNE. 
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Cassida (Ca.ssidula) vittata VILLERs, 1789. 

Cassida (Cassidula) vittata VILLERS, 1789, Linn. Ent., I, p. 93. 

Minorque (San Antonio, Santa Galdana), Majorque (Molinar Levante, Son 
Espaiiyolet, Arta). - Espece de la region palearctique, a !'exclusion du Japon. 
Connue de Corse et de Malte. 

Sur diverses Salsolacees (A triplex, Salicornia, Salsola kali LINNI~), dans le 
endroits sablonneux decouverts, terrains d'alluvion et regions halophiles lilto­
rales. Devaste occasionnellement les champs de Betteraves (Beta vulgaris LT 1~). 

Cassida (s. str .) deflorata SuFFRIAN, 1844. 

Cassida (s . str.) dejlorata SuFFRIAN, 1844, Stett. Ent. Zeit., V, p. 139. 

Majorque (Capdepera, Arta, Son .T aumell) . - Espece medlterraneo-occiden­
tale (Europe occidentale, a partir de la Loire inferieure, el meridionale, rord I 
I' Afrique). Connue cle Corse et cle Sardaigne . 

Dans les lieux incultes, sur Silybum marianum GAERT ER, et clans le jar­
dins rnaraichers, sur les feuilles de Cynara scolymus L1NN 1:: (Ar lichaul) . En fri­
que du Nord, PEYERIMTIOFF (1911) la sign ale sur d'aulres Compo ees Cardua ee . : 
Galactites tornentosa MoENCH et Cirsium, scabnun PomET, m ais it 'agirait, en 
realite, de c. algerica LucAs . 

Cassida (s . slr. ) rerruginea GoEzE, 1777. 

Cassida (s. str.) jerruginea GOEZE, 1777, Ent. Beytr., I, p. 213. 

Majorque. - Espece d'Europe moyenne jusqu'a la ~iberie. Connue d'Italie 
septentrionale et centrale. 

Sur les feullles d'lnula dysenterica LJ NE, de juin a scp tembre, dan les 
herbages humides. 

Cassida (s . str.) flaveola TnuNBERG, 1794. 

Cassida (s . str.) jlaveola THUNBERG, 1794, Ins. Suec., VIII, p . 103. 

Minorque, Majorque. - Espece cl'Europe septentrional e el moyenne. Connue 
cl'Italie septentrionale et centrale. 

Sur des Caryophyllees du genre Stellaria (S. holostea Lr NE, S. graminea 
LINNE) et Spergula (S . arvensis LINNJ~) . Ordinairement isole. 

Cassida (s . st~·.) inquinata BRuLLE, 1832. 

Cassida (s . str.) inquinata BRULLE, 1832, Exped. Scient. Moree, III, 1, p. 266 . 

Majorque (Manacor) . - Espece d'Europe meridionale, Algerie et Syrie. 
Connue de Sicile, de Sardaigne et Corse. 
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Printemps, dans les lieux sees et champs en friche, sur quelques Composees 
du groupe des Camomilles . En Corse, signalee sur Anthemis cotula LINNE, et, 
en Afrique du Nord, sur Ormenis mixta DE CANDOLLE, Composee voisine des 
Anthemis. 

Cassida (s. str .) rnbigin osa 1\1-uLLER, 1776. 

Ca sida (s. str.) rub'iginosa MuLLER, i776, Zool. Dan. Prod., p . 65. 

Minorque . - Espece de la region palearctique. La race grceca KRAATZ est 
connue de Dalmatie, Grece, Rhodes et Asie Mineure, et la race rugosopunctata 
MoTscn LSKY, d' Asie orientale et du .J apon. Inconnue en Corse et en Sardaigne. 

Sur des Carduacees, specialement du genre Cirsium (C . arvense ScoPoLI, 
etc.), dans les lieux herbeux et champs en friche. En Afrique du Nord (PEYER­
JMIIOFF, 1919-1926), sur Silybum marianum GAERTNER, Cirsiwn chrysacanthum 
BALL. et C. omatwn BALL. 

Cassida (i:i. str.) sanguinolenta MuLLER, 1776. 

Cnssidn (s . str.) sanguinolenta MuLLER, i776, Zool. Dan. Prod., p. 65. 

Majorque. -Espece de la region palearctique . Connue de Sicile en Medi­
Lerranec occidentale, mais non de Corse et de Sardaigne. 

Mai-juillet, sur Achillea millejolium LINNE , dans les terrains vagues . 

II. - BIOLOGIE DE TIMARCHA BALEARICA. 

Dan ce paragraphe, nons nous proposons d'etudier la morphologie de 
Tinwrcha balearica aux differents stades, son developpement et son ecologie . 

a) Morpho log i e. - Nous passerons en revue successivement l'amf, les 
different tad es larvaires, la nymphe et l'adulte . 

L'reuf. - Les reufs, cl'une couleur rouge brique (couleur de l'hemolymphe), 
sont deposes un par un ou par paquets de cinq ou six, meles aux excrements. 
Il ont une forme ellipsoi:cle, sont arrondis aux deux extremites et mesurent 
3 x 1,5 mm. Leur couleur, en vieillissant, tourne au jaune orange . Chaque 
femelle depose de 20 a 25 reufs. 

La larve. - On clistingue trois stades larvaires avec, a la fin de chaque 
stadc, une mue, la derniere etant la mue nymphale. Les mesures respectives de 
ces different stades sont les suivantes (corps replie) : premier stade (a l'eclo­
sion), 2,5 x 1,25 mm; deuxieme stacle (premiere mue), 7 x 4,5 mm; troisieme 
stacle (cleuxieme mue), 10 x 6 mm; _larve prenymphale, 12 x 9 mm. 
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La larve a l'eclosion est caracterisee par ses ruptor ovi, deux thoraciques 
(meso- et . meta thorax) et un abdominal (premier seg·ment), qui disparaitront 
apres la premiere mue . Elle est pratiquement glabre et il est impossible de 
caracteriser une chetotaxie. Les seules soies sont localisees sur la tete et le seg­
ment terminal. Sa couleur est rouge a l'eclosion, mais en quelques heures elle 
devient noir-brun sur le dessus (surtout la tete, le pronotum et les pattes), le 
segment terminal et la face ventrale restant plus ou mains rougeatres. Elle noircit 
et devient plus ou mains metallique ensuite, progressivement. La larve a l'eclo­
sion offrant, a part les ruptor ovi, peu d'elements caracteristiques, nous decrirons 
seulement la larve prenymphale. 

Cette larve nous semble beaucoup plus large que celle de notre T. tenebri­
cosa, mais approximativement de meme longueur (en extension 15 x 8-9 mm). 
Le corps est tres arque et mesure 7 mm de hauteur. Le tegument e t epai et 
ride, pratiquement glabre, microscopiquement reticule a sa surface. Le tuber­
cutes substigmatiques et pleuraux sont peu distincts et absolument glabres . La 
larve est exceptionnellement aplatie; les cotes de l'abdomen, formant bourrelet, 
masquent en partie les pattes pendant la marche. La tete et le pronotum ont 
fortement sclerifies et d'un beau vert metallique, le re te du corps e t brun 
verdatre metallique en dessus. Les pattes sont brun-noir. La surface ventrale ct 
le processus bifide anal sont rouges sur le vivant. Ce processus ainsi que les 
tubercules ventraux abdominaux servent a la progression. II n'y a pas de glande 
eversibles dorso-laterales, comme chez les Chrysomela-Plagiodera, par e empl . 

Stigmates tres petits, sauf le stigmate mesothoracique, deux foi plu allonge 
que les autres. Peritremes concolores avec le tegument. Sept paires de stigmate 
abdominaux visibles (celle du huitieme segment abdominal pre que invi ible 
mais exista:r;1t) C) et une paire mesothorac"ique. Cette derniere estr situee a I' angle 
inferieur et anterieur du mesothorax, en dessous de l'angle posterieur du pro­
thorax. 

Tete verticale, legerement deprimee, de 3,5 mm de large. Surface du rane 
ridee et pourvue de soies courtes et epaisse . Suture epicraniale en Y, la suture 
coronale obsolete avant le clypeus et les sutures frontales divergeant fortement 
vers le tiers de leur longueur. Deux invaginations fran tales son t visibles syme­
triquement par rapport a la suture coronale. Six paires d'ocelles. Antennes a sez 
longues et triarticulees, a processus anterieur peu developpe. C'est san doute 
pour cette raison que quelques auteurs, dont CHEN, la clisent fausement biarti­
culee chez les Timarcha. L'epistome ou clypeus est separe clu front par une 
suture clypeo-frontale. II est rectangulaire et fortement chitinise. 

Pieces buccales tres developpees. Le labre est transversal, assez fortement 
echancre au milieu du bard anterieur et delimite en arriere par une suture 
clypeo-labrale. Les angles posterieurs du labre sont prolonges chacun en arriere 

(
1

) La huitieme paire n'est visible que sur preparation microscopique, ce qui explique 
que CHEN et beaucoup d'autres auteurs en aient nie !'existence. 
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en une pointe aigue, engagee dans le bord anterieur du clypeus ou torma. Le 
labre porte quatre soies, deux de chaque cote; mandibules fortes, carrees, avec 
les dent au nombre de cinq, indiquees par de faibles crenelures a leur bord 
marginal apical. Les trois dents du milieu sont plus developpees que les deux 
extremes, l'une de celles-ci etant mains aigue. A la base se trouve le condyle, 
qui s'ar ticule avec l'hypostome. Deux soies sont visibles lateralement sur la 
mandibule. 

Le maxille est forme d'un stipe, d'un galea et d'un cardo . Le cardo, piece 
basal , e t bien distinct du stipe . Il a la forme d'un triangle allonge et est 
depourvu de soies . Le stipe est oblong et fourni de cinq soies du cote externe. 
Bard labial du tipe renforce, mais ne possedant aucune structure distale compa­
rable a une lacinia. Renflement masticateur ou galea relativement long, muni 

A 

FIG. 3. - Nymplle de Timarcha balear-ica GORY. 

A: vue ventrale, B: Yu e dorsale (x7) . 

d'en iron clix-huit soies, comme chez T. tenebricosa, disposees le long de son 
bard lateral interne. Palpe maxillaire compose de trois larges articles, le terminal 
ubtriangulaire, arrondi a l'apex, muni d'une soie du cOte interne, le deuxieme 

article conique, plu gros que le troisieme, avec une fine soie, et le premier 
article en forme d'anneau. A la base du palpe se trouve le palpigere, qui presente 

cl ux longue soies. 
Labium relativement chitinise . Surface ventrale fournie de cinq a six paires 

de soies. Ligula faiblement developpee, se confond en arriere avec l'hypopha­
rynx. Palpigeres bien definis, munis chacun d'une forte soie du cote interne. 
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Palpes labiaux de deux articles, bien chitinises, le basal en forme cl'anneau et 
l'apical subtriangulaire et arroncli a l'extremite. Hypopharynx tres convexe et 
muni d'une paire de soies au mains . Les superlingure sont representees par une 
paire cl'area lateraux arques, plus ou mains triangulaires et profonclement pig­
mentes. 

Les trois paires de pattes ont approximativement la meme forme et la meme 
chetotaxie . Nous clecrirons la patte mesothoracique. La hanche, ou coxa, est 
tronconlque, offrant quelques petites soies eparses sur sa surface . La hanche 
s'articule avec le trochanter et le femur par une large membrane articulaire. Le 
trochanter est triangulaire et muni sur sa surface interne de nombreuses soie 
courtes et epaisses . Le femur est cylindrique, a extremite clistale echancree pour 
la reception de la base clu tibia; il possede, lui aussi, de nombreuses soies au 
faces interne et extetne . Le tibia possede a sa face interne un bourrelet garni 
de pails formant pelote. Le tarse est petit, ong·uliforme, muni d'une courte oie 
a sa face interne. 

Sur la region pleurale, en arriere de la hanche, se trouvent une plaque trian­
g-ulaire et une autre plus petite egalement triangulaire. La premiere serait homo­
log-able a l'episterne et la seconcle a l'epimere des adultes. 

Notons, pour terminer, que la larve est assez variable en coloration, presque 
autant que l'aclulte. La tete et le pronotum, sclerifies, sont generalement d'un 
beau vert metallique, mais peuvent etre bleu [once. Quant ~l !'abdomen, il e t 
vert, vert bronze ou bleu metallique . Il est vni emblable, ai nous ne l'avon 
pas experimente, que les couleurs des larves sont en rapport avec cell de 
l'aclulte. 

La nymphe. - Elle n'a rien de caracteristique et est en tous points sem­
blable a celle des autres Timarcha. Elle mesure, repliee, 10 mm de long et 
semble pratiquement lisse. Sa couleur est rouge orange et s'eclaircit avec l'age. 
L'abclomen se prolonge en un petit appendice fourchu, nair et dur. Ses appen­
dices sont replies sous le corps; les antennes et le fourreau alaire se logent sou 
la seconde paire de pattes, repliee. 

L'adulte. - Nous ne decrirons pas l'adulte, qui es t cl'ailleurs fort voi in 
morphologiquement, de notre T . tenebricosa. Sa caracteri tique essentielle est 
une extraordinaire variabilite de coloration (noir mat, rouge, vert, brun, rose, 
bleu metallique avec tous les intermediaires, la tete et le pronotum pouvant etre 
d'une teinte et les elytres cl'une autre), fait exceptionnel chez les Timarcha et 
dont on ne peut rapprocher sans cloute que le cas de T. marginicollis, espece 
orophile espagnole. Chez T. marginicollis, espece d' Andalousie, Grenade, Murcie 
et de la Sierra Nevada, le potentiel de variation est cepenclant mains grand, mai 
il est possible qu'il faille y voir la souche de l'espece endemique baleare. Ajou­
tons enfin que T . balearica est assez variable morphologiquement a Minorque 
eta Majorque, et que des specimens nains se rencontrent parfois avec les typiques. 

T. balearica serait clone une forme iberique. II n'a, en tout cas, aucune 
affinite avec les formes nord-africaines, siciliennes (T. pimelioides) et tyrrhe-
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niennes (1'. sardea) . Outre les differences morphologiques manifestes, ces der­
nieres especes ne presentent aucune variabilite de coloration, celle-ci restant le 
plus souvent noir mat ou metallique. T. balearica montre, d'autre part, des 
affinites pour le groupe T. intermedia, subiberique comme T. marginicollis. 
Il semble done tres probable que les Timarcha baleares proviennent du Sud-Est 
espagnol (region de la Sierra Nevada et de Murcie), de la meme souche qui a 
donne naissance a T. marginicollis. 

b) Developp ement et ethologie. - Il est notoire que taus les 
Timarcha dont on connait la biologie (T. tenebricosa, T. goettingensis, T. inter­
stitialis en Europe continentale, T . rugosa en Afrique du Nord) pondent leurs 
ceufs en terre, dans un trou prealablement creuse avec la tete et les pattes de 
l'insecte. T. balearica fait exception a cette regle. Nous avons observe la ponte 
de plusieurs femelles a Majorque dans la nature ainsi qu'au laboratoire dans 
un bac d'elevage a fond garni de terre plantee de GaliUJn. Dans tous les cas 
l'in ecte se contentait de deposer ses ceufs, meles d'excrements, par petits paquets, 
tu' la plante nourriciere. Il serait tres interessant de verifier si l 'espece anda­

lou T. marginicollis a le meme comportement. Notons que tous les Timarcha 
precile , in vitro en l'absence de terre, font de meme. L'ceuf, de couleur rouge 
ang au ortir de l'oviducte, vire au jaune orange en vieillissant. 

L'eclosion a lieu, comme chez tous les Timarcha, grace aux ruptor ovi 
precedemment decrits, qui dechirent le chorion de l 'ceuf a la suite d'une forte 
ab orption d'air de la part de la larve . Les teguments de la larve noircissent et 

II ab orbe ensuile une forte quantile d'eau. Les deux moities de la coque de 
l'ceuf restent toujours unies apres la sortie de la larve . La ponte semble avoir 
lieu a.' Minorque eta Majorque pendant les mois d'octobre et de novembre. Nous 
l'avon observee dans ces iles en octobre et avons obtenu au laboratoire une ponte 
ontinue pendant tout le mois de novembre. Ensuite la ponte etait tres spora­

dique (decembre-janvier) et les rares ceufs emis, quoique fecondes et embryonnes, 
ne parvenaient pas a l'eclosion. Au laboratoire (temperature 25° C; humidite 
relati e 80 %) , les larves sortaient de l'ceuf au bout de trois semaines environ 
apres la ponte. On n'ignore pas que chez ces insectes le developpement embryon­
naire uit la fecondation sans interruption. Nul doute que ce developpement ne 
oit hate par la temperature de l'etuve, et qu'il soit beaucoup plus lent a Majorque 

en hiver. 
T. balearica. presente, comme les autres especes, deux mues larvaires et une 

mue nymphale. Voici, au laboratoire (temperature et hygrometrie citees ci­
dessus)' la duree des differents stades : de l'eclosion a la premiere mue, 5 jours; 
de la premiere mue ala deuxieme mue, 5 jours; de la deuxieme mue a l'enfouis­
sement, 8 jom's. 

Arrivee au stade prenymphal, la larve s'enfonce assez profondement dans 
le sol (5-10 em environ) . Elle s'y creuse une logette, mais sans agglomerer la 
terre au tour d'elle par des secretions (cocon), comme certains Chrysomelides 
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exotiques. De l'enfouissement au stade imaginal il faut compter, au laboratoire, 
un . mois environ, mais le stade nymphal es t beaucoup plus court . La larve ne 
se nymphose, en effet, qu'au bout de 15 jours environ, la periode prenymphale 
etant caracterisee par son immobilite, bien que la larve reste excitable. Au bout 
de ce laps de temps a lieu la mue nymphale, qui dure done 15 jours environ. 
Ce processus est analogue a celui. de T. goettingensis, mais different de celui 
de T. tenebricosa, qui se nymphose des son enfouissement. 

Tels sont les chiffres fournis par le laboratoire a temperature et a hygro­
metrie elevees et constantes. Il est evident qu'en hiver, a Majorque et a Minorque, 
le developpement est beaucoup plus lent et doit durer tout l'hiver. Les imagos 
apparaissent ainsi en grand nombre au printemps sans avoir subi de diapause 
hivernale a l'etat d'embryon, comme T . tenebricosa, d'adulte ou de larve, comme 
beaucoup d 'autres especes . Toutefois, il existe certainement (comme chez le 
Doryphore aux U.S . A.) une diapause estivale imaginale durant la sechere se et 
la chaleur maximum. Les imagos reparaissent ensuite en automne, apres le 
premieres pluies, et sont de nouveau tres abondants. Le meme phenomene c 
presente dans toutes les lles mediterraneennes, et nous avon pu !'observer en 
Corse en septembre 1949 avec l 'espece T. sardea. Il est evident cependant que 
cette diapause estivale est facultative, qu'elle ne se produit pas, ou peu, les annee 
exceptionnellement humides, comme le fut, par exemple, 1951. En principe on 
peut rencontrer l'adulte en toute saison, mais avec maximum de frequence au 
printemps et en automne. 

Notons que les adultes se nourrissent et se promenent durant l~ jour, depui 
le lever du soleil jusqu'au coucher. Ils ne ralentissent pas leur activite aux heure 
les plus chaudes de la journee, pas plus . que les jour de pluie. Le larve ont 
surtout nocturnes quant a !'alimentation, mais presentent une certaine acti lte 
diurne. Adultes et larves entament les feuilles lateralement d'avant en arriere, 
ala fa<;on des autres Timarcha. 

Les larves de T. balearica, lorsqu'elles sont inquietees, rejettent par la bouche 
un liquide brunatre. Il en est de meme chez l'adulte, mais chez ce dernier, cetle 
secretion stomacale ou glandulaire est immediatement suivie de rejet de sang, 
ou autohemorrhee, par des pores ccelomiques prebuccaux. Tous les Timarcha 
etudies presentent ce phenomene, y compris la lignee orophile des Metalloti­
marcha. Par contre, T. balearica ne semble pas presenter d'immobilisation 
reflexe, du moins a l'etat naturel. 

L'accouplement est du type classique; les deux premieres paires de, pattes 
ciu 'cf sont fixees sur les elytres et la derniere a la face ventrale de !'abdomen 
de la ' ~. Il dure pendant des heures. 

Nous dirons un dernier mot des parasites. 
Les Timarcha de !'Europe continentale des sous-genres Timarcha s. slr. el 

Timarchostoma sont parasites : 1) par une Gregarine, commensale du tube dige -
tif, Gregarina nmnieri (A. ScHNEIDER); 2) un Braconide endoparasite, Perilitus 
jalciger RUTHE; 3) un Acarien Canestriniide, phoretique sous les elytres, Pseu-
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daman.sia chrysomelinus (C. L. KocH) . Il es t a noter que la presence de la 
Gregarine et de l' Acarien es t pratiq uement constante, et que le Perilitus est tres 
frequent dans un e population . Or, nous avons retrouve dans to us les specimens 
de Majorqu e dissequ es, Canes triniid e et Gregarine, appartenant aux m em es espe­
ces que sur le co ntinent. Nous n'avons pas relrouve le Perilitus, mais ·il existe 
tre vraisemblablement. 

olon que de Cbry. omelicl e end emiques des Baleares, T. balearica est , 
avec Cy rton us nwjo ricens is, de beaucoup !'element le plus interessant. Or, il est 

T ABLEAU I. - Repartition des Rubiacees sur les iles principales. 

Sherardia arvensi8 L. . . .. 

Crucianella maritima L ... . 

Crucianella wtifolia L. . .. 

Crucianella angwstifolia L. 

Aaperula l:m;igata L . . . 

Aaperula arvensi8 L . . . 

Aaperula cynanchica L. 

Galium moUugo L. . .. 

Galium firmum TAUSCH • •• 

Galium rubrum L. 

Galium paluatre L. 

Galium aelacet~m LAlli. 

Galium pariaiense L. . 

Galium aparine L. . .. 

GaUun~ tricorne STOKES .. . 

GaUum saccharatum L. 

Gali.um murak ALL ... 

Vaillantia murali8 L . . 

Vaillantia hiapida L .. 

Rubia peregrina L. . .. 

Baleares orientales ~~~----P-it;-yu-se_s __ _ 

Minorque I Majorque I Cabrera Ibiza I Formentera 
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remarquable de noter .. que cette espece a evolue morphologiquement et biologi­
quement apres la separation des lies du continent, alors que ses parasites sont 
restes identiques. 

c) Ecologie.- Timarcha balearica n'existe qu'a Majorque eta Minorque. 
A Cabrera, Ibiza et Formentera, ou se rencontrent de nombreuses Rubiacees 
susceptibles de le nourrir, T. balearica est inconnu. Ces lacunes semblent s'expli­
quer differemment pour Cabrera, d'une part, et pour les Pityuses, d'autre part. 
Dans le premier cas (Cabrera), le biotope semble peu con venir a T. b alearica 
(vegetation arbustive mediterraneenne, rochers, coliines couvertes de pierrailles 
et parfois a facies dolomitique, notamment pres du chateau, petites forets de 
pins, etc.), malgre quelques rares champs recemment defriches. En -ious cas, 
Cabrera ne renferme aucune plaine ou Iande digne d~ ce nom. Le sol de l'lle 
est calcaire, riche en grottes et surtout montagneux. Pour les Pityuses, par 
contre, qui renferment l'une et l'autre des biotopes ideaux pour T. balearica, 
!'absence de cet insecte s'explique beaucoup moins bien. Ils est tres vraisem­
blable qu'il s'agit la d'une lacune d'ordre biogeographique, les liaisons terre tr 
ayant ete pour ces lies differentes de celies des Baleares proprement dites. Nou 
reviendrons sur cette question au chapitre suivant. 

A Majorque et a Minorque on rencontre T. balearica dans trois region eco­
logiques differentes : to dans les dunes littorales; 2o en plaine, dans les culture , 
le long des chemins; 3o dans les champs de la region montagneuse. C'e L dan 
le premier biotope que l'espece est, de beaucoup, plus abondante en individu . 
Nous choisirons ici une localite ideale pour l'etude de T. balearica, Coli d'en 
Rabassa, a l'Est de Palma. Coli d'en Rabassa presente, a l'Est du village propr -
ment dit, un facies dunaire qui borde directement la mer. La les T. balearica 
sont extremement abondants a toute epoque de l'annee, principalement au prin­
temps et a l'automne. On les rencontre courant sur le sol , souvent accouple . 
La ponte a lieu vers le mois d'octobre. Cette dune, a vegetation den e, non 
arbustive, se modifie legerement plus a l'Est vers la plage de I' renal. Elle 
devient alors plus denudee, le sable affleurant souvent, et de plus en plu cou­
verte d'arbustes halophiles. Les Timarcha deviennent alors de plu en plu 
rares, quoique n'ayant pas completement clisparu. 

Voici une liste des plantes recoltees a Coli d'en Rabas a (ocLobrc 1951), don­
nant une idee du type de !'association : 

Crucifer e s : Eruca sativa LINNE (sables), Alyssum maritimum LAMARK, Lepidium 
draba LINNE, Uakile maritima ScoPOLI (sables) .. 

Cis tine e s : H elianthemum organifolium PERSOON forme serr;e CAMBESSEDEs (sa­
bles), H. salicifolium PERSOON (sables), Fumana viscida SPACH. 

Viol a r i e e s : Viola arborescens LINNE (tres rare). 

Malva c e e s : Malva silvestris LINNE. 

0 x ali dee s : Oxalis cernua THUNBERG. 
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pap i l i 0 n ace e s : Lotus creticus LINNE (sables), Psoralea bituminosa LINNE. 

p 0 r t u 1 ace e s : Portulaca oleracea LINNE. 

par 0 nyc hi e e s : Paronychia argentea LAMARK. 
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0 m be 11 if ere s : Daucus carota LINNE, Crithmum maritimum LINNE (sables et 
roches maritimes), Bunium incrassatum BATTANDIER et TRABUT, Famiculum vulgare 
MILLER, Eryngium campestre LINNE, E. maritimum LINNE (sables). 

Rubia c e e s : Galium saccharatum ALLIONI, G. aparine LINNE, G. tricorne WITHE­
RING, Rubia peregrina LINNE, Sherardia arvensis LINNE. 

Dip sac e e s : Scabiosa maritima LINNE. 

Compose e s : Phagnalon saxatile CASSIUS, Senecio vulgaris LINNE, Coniza ambigua 
DE CANDOLLE, Asteriscus spinosus GRENIER et GODRON, lnula viscosa AITON, Helichry­
sum Stoechas DE CANDOLLE, Calendula arvensis LINNE, Silybum Marianum GAERTNER, 
Centaurea aspera LINNE, C. calcitrapa LINNE, Cichorium lntybus LINNE, Hyoseris radiata 
LINNE, Rhagadiolus stellatus DE CANDOLLE, Carlina corymbosa LINNE, Helminthia echioides 
GAERTNER, Sonchus tenerrimus LINNE, S. spinosus DE CANDOLLE (sables) , Picr~dium vul­
gare DESFONTAINES, P. tingilanum DESFONTAINES, Crepis bulbosa CASSIUS, C. tuberosa 
LINNE, Scolymis hispanicus LINNE. 

Am brOS i ac ee s : Xanthium strumarium LINNE (sables). 

c 0 n v 0 1 v u l ace e s : Convolvulus arvensis LINNE. 

B orr a gin e e s : Cynoglossum pic tum AITON, C. cheiri folium LINNE, Borrago offi-
cinalis LINNE, Echium arenarium GussoNE (sables), Heliotropium europaeum LINNE. 

s 01 an e e s : Solanum nigrum LINNE, s. sodomaeum LINNE, Hyosciamus albus LINNE. 

verb as c e e s : Verbascum sinuatum LINNE. 

Lab i e e s : Teucrium capitatum LINNE, Salvia verbenaca LINNE, Thymus capitatus 
HOFFMA N, Marrubium vulgare LINNE, Stachys hirta LINNE, Ajuga iva ScHREBER. 

Plantaginees: Plantago albicans LINNE, P. coronopus LINNE (± sables), P. lago-
pus LINNE, P. major LINNE. 

p l 0 mba gin e e s : Statice duriuscula GIRARD (roches maritimes) . 

Amara n t ace e s : Amarantus deflexus LINNE, A. retroflexus LINNE, A. viridis LINNE. 

Sal sol ace e s : Salsola kali LINNE (sables), S . vermiculata LINNE (regions arides 
maritimes), ::Juaeda frut icosa FORSKAL (ibid.), S. maritima DUMONT (sables), Beta mari­
tima LINNE, Atriplex rosea LINNE, A. hastata LINNE, A. Tornabeni TRINIUS (sables), Cheno­
podium ambrosioides LINNE, C. murale LINNE, C. album LINNE. 

Po 1 y go n ace e s : Rumex pulcher LINNE, R. tingitanus LINNE, Polygonum avicu­
lare LINNE. 

D a ph no 1 dee s : Passer ina hirsuta LINNE (pres de la mer). 

E up h orb i ace e s : Euphorbia pithyusa LINNE, E. Peplis LINNE (sables), E. terra­
cina LINNE (sables). 

U r tic e e s : Parietaria off'icinalis DE CANDOLLE. 

C o 1 chi c ace e s : M erendera filifolia CAMBESSEDES. 
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Lili a c e e s : Smilax aspera LINNE, Asphodelus fistulosus LINNE, A. rnicrocarpus 
VIVIANI, Asparagus horridus LINNE. 

I ride e s : Rornulea Columnce SEBASTIAN et MAURI. 

Am a r y ll i d e e s : Narcissus serotinus LINNE. 

A r 01 dee s : Arum pictum LINNE, Arisarwn vulgare TARGIONI. 

Gram in e e s : Tragus racemosus HALL, Sporobolus pungens KUNTH (sables), Era­
grostis megastachya LINK, E. Barrelieri DAVEAU, Dactylis glomerata LINNE, Hordeum 
murinum LINNE. 

Dans ces dunes, en dehors de T. balearica, les Chrysomelides les plus com­
muns sont Chrysolina banksi et Podagrica jlkScicomis chrysontelina . Le premier 
se rencontre sur Marmbium vulgare et Teucriwn capitaturn ju que pres de 
rochers bordant la mer. T . balearica ne s'aventure jamais en dehors des dun 
proprement dites. Podagrica fuscicomis chrysom.elina est commune sur Malva 
silvestris . 

Comparativement a la liste des plantes , voici les insectes qui furent recoltes 
a Coli d'en Rabassa en trois jours, en octobre 1951 . Lc terrain pro pecte me u­
rait approximativement 10 km2

• Les Timarcha etaient extremement abondante 
sur les dunes ou les Hots dunaires isoles par les sentiers . 

Liste des insectes captures : 

0 r tho pte res : Paratettix meridionalis (RAMBUR), Tetrix tenuicornis (SAHLBERG ), 
Locusta migratoria LINNE phase solitaire, Acrida mediterranea DlRSCH, Chorthippus bigut­
tulus (LINNE). 

Derma pte res : Forficula auricularia LINNE. 

c 0 l e 0 pte res : Carabidce sensu lato : Carabus morbillosus balearicus LAPOUGE, 
Licinus granulatus DEJEAN, Harpalus tenebrosus DEJEAN, Zabrus niger DEJEAN. Staphy­
linidce : Staphylinus olens MULLER. Histeridce : Hister major LINNE. Coccinellidce : Epi­
lachna chrysomelina REDTENBACHER, Exochomus flavipes THUNBERG, Rhizobius litura 
FABRICIUS, Thea 22-punctata LINNE, Coccinella 7-punctata LINNE. Tenebrionidce: Erodiu · 
emondi SOLlER var. lcevis SoLIER, Pachychila sublunata SoLlER, Akis acuminata FABRI­
CIUS, Scaurus vicinus SOLlER, S . striatus FABRICIUS, Pimelia cribra SOLlER, Blaps gigas 
LINNE, Micrositus (Litororus) semicostatus MULSANT, Crypticus gibbulus QUENSEL. 
Scarabeidce : Scarabceus laticollis LINNE, S. semipunctatus FABRICIUS, Copris hispanus 
LINNE, Thorectes intermedius CosTA, Elaphocera capdeboni SCHAUFFUS, Pentodon bispi­
nosus KuSTER, Phyllognathus excavatus FoRSTER, Tropinota squalida ScoPOLI. Chryso­
meloidea : Timarcha balearica GORY, Chrysolina banksi FABRICIUS s. sLr., Podagrica 
fuscicornis chrysomelina W ALTL, P. malvce ILLIGER, Hispa testacea LINNE, Cassida 
vittata VILLERS . Curculionidce : Apion (Omphalapion) lcevigatum PAYKULL, A. (Poda­
pion) dissimilis GERMAR. 

Lepidopteres : Papilio machaon LINNE, Macroglossum stellatarum LINN:£. 

Dip teres : Chironomus dorsalis MEIGEN. 
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Hymen o p L e 1' e s : Ammophila ( Podalonia) tydei LE GUILLOU, Cerceris ferreri 
LINDEN, PomzJilus conlremptus ToURNIER, P. gymnesi<e DALLA TORRE ( = P. tibialis 
TOURNIER}, Nomio·ides sp. 

Homo pte res : Phil<enus campestris var. obsoleta FERRARI. 

He t e I' 0 pte res : Scanlius <egyplius LINNE. 

Dans la nature, Timarcha balearica se nourrit, a l'etat larvaire et adulte, 
de la plante nommee en majorquin « rapa moix », a cause de ses proprietes 
adhe ive . Il s'agit de Rubia peregrina LINNE et de sa variete longijolia (RouY) . 
CeLLe plante, qui peut atteindre 15-20 em, est tres commune sur les flancs de 
la colline du chateau de Palma. C'est la que nous avons decouvert cette relation 
trophique, l'insecte etant cense jusqu'alors se nourrir (( d'une petite Composee 
voi ine des Matricaires » (StETTI, 1930). II est vraisemblable qu'a Coli d'en Ra­
ba sa, 1'. balearica vit sur le meme Rubia, qui y est abondant, mais nous 
n'avons pu le determiner. Des Galium et un Sherardia y existent en effet. 

u laboratoire, nous avons obtenu tout le cycle de l'insecte sur Rubia pere­
grina et egalement sur Galium aparine, qui presente les memes proprietes adhe­
sive que le Rubia. Nous avons experimente egalement avec succes divers Galium 
(G. mollugo LIN E, G. saxatile LINNE, G. vemum ScoPOLI, G. tricome WrTHE­
RI G, G . . verum LI E, etc.), mais l'insecte manifeste pour ces plantes mains 
d'appelence. Meme remarques en ce qui concerne d'autres Rubiacees herbacees 
europeennes, Asperula tinctoria LIN E, A. arvensis LINNE, Crucianella stylosa 
TRI 1 C. angustifolia LINNE, Sherardia arvensis LI 'NE et Vaillantia hispida 
LI ' E. L'insecte, adulte ou larve, accepte ces plantes, mais certaines especes ne 
peu nt lui permettre d'achever tout son cycle, sans doute pour une raison phy-
ioloaique a preci er. II en est de meme, notons-le, du Leptinotarsa decemlineata 
AY ur diverses Solanees, certaines le sterilisant, d'autres ne permettant pas 

a l'in ecle d'atteindre son stade imaginal. Notons que l'insecte se developpe aussi 
bien ur la Garance (Rubia tinctoria LI 'NE) que sur sa plante-hote normale . 

1 ou avon egalement experimente au laboratoire avec diverses Rubiacees 
arborescentes exoliques (Rondeletia cordata BENTHAM, Pentas lanceolata H. ScHu­
.MA , Coprosma baueri E DLICHER var. picturata HoRsT, Hojjmannia discolOI' 
HE rsLEY, Cojjea stenophylla G. DoN, Ixora stricta RoxBURG, Gardenia florida 
LI :E), toujour avec un resultat negatif. L'adulte ou la larve, meme a jeun, 
ont toujours refuse de s'alimenter de ces especes ou pourtant se rencontrent 
egalement certain principes chimiques communs a toutes les Rubiacees. 
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TABLEAU II. - Repartition des differentes especes de Chr'ysomeloidea dans les iles Baleares. 

Baleares orientales Pityuses 

Minorque I Majorque I Cabrera l viQa I Formentera 

Donacia vulgaris + + 
Lema melanopa + + 
Crioceri8 ma.cilenta .. + + 
Crioceri8 paracentheBi8 ... + 
MacroleneB dentipeB + + + 
Lachnrea pubescens . + + 
Lachnrea puncticollis + 
Lachnrea tri8tig·ma .. + 
Lachnrea vicina + + 
Coptocephala fiorali8 + + 
Coptocephala ruhicunda .. + 
Coptocephala unijaBciata + 

* Pachybrachys anoguttatUB + + 
Cryptocephalus alboscutellat1/,8 + + 
CryptocephalUB curvilinea + 
CryptocephalUB fulVUB ... + + + + 
CryptocephalUB luridicollis + + 
CryptocephallUB macellUB + 

* CryptocephallUB majoricensis . + 
CryptocephalUB ocellat1ts . ... + 
CryptocephalUB ochroleucus .. . + 
PachnephoTUB cylindricUB + + 
PachnephoTUB bistriatUB . + + 
PachnephoTUB corinthiUB . + 
PachnephoTUB teBselatUB .. + 
ColaBpidea oblonga .. + + 

* Timarcha balearica . + + 
* Timarcha elliptica .. + 
* CyrtomtB majoricensis .. . + 

Chrysolina americana ... + + 
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ChryBolina bank8i . . . . . . . .. 

* ChryBolina bankBi ibizensiB .. 

ChryBolina luemoptera ... 

ChryBolina hyperici . 

ChryBolina (JaBtoni .. 

ChryBolina mentha8tri 

ChryBolina peregrina 

ChryBolina quadriuemina 

ChryBolina roBsia . . . 

Chrysolina viridana. 

LeptinotarBa decemlineata 

AuelmJtica alni . . . . . .. 

Rhaphidopal;pa /oveicolliB 

Lochm<P.a crat;egi ... 

Galerucelkt, luteola .. 

Podagrica /UBcicorniB chrysomelina 

Podagrica malvre ... ... . .. 

Podagrica malvre semirufa ... 

Crepidodera impressa .. . 

Crepidodera transversa .. . 

OchrosiB ventraliB .. . 

Chalcoides aurata .. . 

Hippuriphila modeeri 

Chretocnema arida .. 

Chretocnema aridula 

Chretocnema con/UBa 

Chretocnema hortensiB 

Chretocnema procerula .. . 

Chretocnema cltlorophana 

Chretocnema concinna . .. 

TABLEAU II (suite). 

Baleares orientales 

Minorque I Majorque I Cabrera 
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Pityuses 

I vica I Formentera 

+ 

+ 
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TABLEAU II (suite). 

Baleares orientales Pityuses 

Minorque I Majorque I Cabrera IviQa I Formenter~ 

Chretocnerna depressa + + 
Chretocnerna tibialis. + + 
Psylliodes algirica .. + + 
Psylliodes chalcomera + 
Psylliodes chrysocephala collaris .. + + 
Psylliodes cuprea ... + + 
Psylliodes fusiformis + 
Psylliodes hyoscyarni + + 
Psylliodes luteola ... + 
Psylliodes marcida .. + 
Psylliodes napi + 
Psylliodes pallidipennis . + 
Psylliodes puncticollis .. . + 
Haltica lythri .. ... ... + + 
Haltica lythri ampelophaga .. + + 
Haltica oleracea + 
Batophila rerata + 
Batophila pyrenrea .. + 
Phyllotreta atra + + 
Phyllotreta consobrina . .. + 
Phyllotre~ cruciferre + + 
Phyllotreta jlexuosa . + 
Phyllotetra latevittata + 
Phyllotreta nigripes . + + 
Phyllotreta nodicornis + 
Phyllotreta procera .. + + + 
Phyllotreta rufitarsis + 
Phyllotreta rugifrons + 
Phyllotreta undulata + 
Phyllotreta variipennis .. + + 
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TABLEAU II (suite). 

Baleares orientales Pityuses 

Minorque I Majorque I Cabrera Ivic;a I Formentera 

A phtlwna abdominal is ... + 
A phthona cyanella .. + 
Aphthona cyparissim + 
Aphtlwna depressa .. + + 
Aphth011a euphorbim + + + 
A phthona fiavt:Ceps .. + + + 
A phthona fuentei ... + 
Aphtlwna herbigrada + + 
Aphthona pallida nigriceps .. + + + 
Aphthona perrisi ... ... + 
Aphtlwna punctiventrt:S .. + + 
Aphth011a venu.stula. + 
Longitnrsus mneus .. + 
Longitnrsus mruginosu.s .. + + 
Longitarsu.s albineus ... + + 
Longitnrsu.s anacardiu.s .. + + 
Longitarsus anchusm + 
Longitarsus atricillus + 
Longitarsu.s ballotm . + + 
Longilnrsus bmnne1/.8 + + + 
Longitar81/.8 candidul1t.8 .. + + + + 
Longitnrsus dorsalis + 
Longilnrsu.s echii ... + 
Longitar81/.8 exoletl/.8 + + 
Longitarsus exoletus rufulu.s .. + 
Longitarsus exoletus megalole1tC11.8. + 
Longitar81t8 fuscomneus .. ... + 
Longitar81t8 lateripunctatus .. . + + 
Longitarsus linnmi .. + + 
Longitarsus lycopi .. + + 
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Baleares orientales Pityuses 

Minorque I Majorque I Cabrera IviQa I Formentera 

Longitar81UJ membranace~t8 ... + 
Longitarsus nervoms ... + 
Longitarsus obliterat~UJ ... + + 
Longitar81UJ oblitemt~£8 meridionalis + 
Longitarsus ochroleuce~UJ. + + 
Longitars1UJ pellucidus ... + + + 
Longitar81Ul pratensis ... + 
Longitarsus rubiginosus . + 
Longitar81Ul =ineus + 
Longitars~UJ mturalis + 
Longitar81Ul tabidus. + + 
M niophila muscorum + 
Sphreroderma rubidum ... + + 
Sphreroderma testace~tm .. + + 
Hispa te8tacea .. ... ... + + 
Hypocassida meridionalis + 
Hypocas8ida subferruginea ... + 
Oassida hremisphrerica ... + + 
Oassida margaritacea + + 
Oassida nobilis • + 
Oassida pusilla + 
Oassida vittata . + + 
Oassida dejlorata + + 
Oassida ferntyinea .. + 
Oassida jlaveola + + 
Oassida inquinata .. + . 
Oassida rubiginosa .. + 
Oassida sanguinolenta ... + 

Total ... 65 141 12 12 2 
(43 ,9 %) (94 , 5 %) (8,1 %) (8,1 %) (1, 3 %) 
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III. - ETUDE ECOLOGIQUE ET BIOGEOGRAPHIQUE 

DES CHRYSOMELIDES DES ILES BALEARES. 
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L'archipel des Baleares a une .superficie de 5.014 km2
• Compris entre 1,5° de 

longitude Ouest et 2,5° de longitude Est de Paris et entre 38,4o et 40,6° de 
latitude I ord, il est forme par deux groupes insulaires, les Baleares proprement 
dites et les Pityuses, qui s'alignent suivant une ligne incurvee du Sud-Ouest au 
Nord-E t au large de la cote espagnole, au Sud-Est de Barcelone et a l'Est de 
Valence. 

Lc groupe des Baleares se compose de Majorque (3.500 km2
), la grande 

Baleare, de Minorque (668 km2
), la petite Baleare, et d'ilots, dont Cabrera (20 km2

), 

Conejera et Dragonera sont les plus notoires. Entre Cabrera et la pointe Sud 
de Majorque se deploie une serie d'ilots dont la faune est, a plus d'un titre, 
intere sante. 

Les Pityuses, qui forment le groupe occidental de l'archipel, comprennent 
lv it; a (572 km2

), Formentera (96 km2
) et une foule d'ilots (Espalmador, Espardell, 

Conejera, etc.). 
Enfin, a la latitude de Majorque se trouve le groupe des Columbretes, au 

ord-Est de Valence. Ce sont des Hots rocheux avec quelques lezards endemiques . 
Aucun Chrysomelide n'y a ete signale. On ne peut que difficilement assimiler 
ces llots aux Baleares. Meme reflexion en ce qui concerne l'ilot d' Alboran, au 
Nord du Rif, que certains biogeographes rattachent aux Baleares. 

Majorque, comme les autres Baleares, se rattache a la serie des plissements 
dits penibetiques, qui debutent en Andalousie, au Sud de la vallee du Guadal­
quivir, et aboutissent au cap de la Nao, au Sud de Valence. Il semble que les 
Baleare , ile con tinentales, furent soudees a l'Espagne au cap de la Nao, depuis 
le Pliocene jusqu'au Quaternaire ancien. De remarquables endemiques, comme 
Tirnarcha balearica et Cyrtonus majoricensis, sont des reliques certaines de cette 
liaison, car leurs plus proches parents se trouvent encore dans le Sud-Est espa­
gnol. Majorque presente deux regions montagneuses separees au centre par un 
vaste synclinal. Ce sont, au Nord-Ouest, une cordillere dont le point culminant 
est le Puig Mayor (1.445 m) et, a I' oppose, dans la region d' Arta, une zone mon­
tagneuse a altitude plus modeste et aux nombreuses et celebres grottes. La 
cordillere septentrionale plonge directement dans la mer par une cote rocheuse. 
Ses pentes sont couvertes de pins (Pinus halepensis MILLER) et de chenes verts 
(Quercus ilex LIN 'E) et traversees de nombreux torrents a sec en ete. C'est dans 
ce biotope (Sierra de Teix) que l'on rencontre le rare endemique Cyrtonus majo­
ricensis. Le reste de l'ile, forme de terrains tertiaires et quaternaires, est un pays 
de plaines et de collines (150 m de moyenne) ou les cultures se developpent a 
l'abri du vent, grace a la cordillere septentrionale. 
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Cabrera, a cinq milles au Sud de Majorque, reliee au cap de Salinas par 
un chapelet d'lles qui ont la meme nature geologique et f01'lt partie du meme 
systeme, est une lie aride, au sol extremement accidente. Les cultures y sont 
pratiquement nulles et la vigne n'y est plus cultivee depuis !'invasion du Phyl­
loxera. Au point de vue g·eologique, l 'lle appartient surtout au Cretace, avec 

/ 
/ 

/ 

/ 

I 
/ 

/ /-:~:V 
I MAHON 

,' MINORQUEI I ~ 
I I I 1 

I I I ,' 
I I I I 

I I 
I ~ 

,f 
(()"' 

-v· 
/ N 

1 OJIIIIII] 2 ~ 

Jb(/<;:)14~ 

I 
zo 40 60km 

FJG. 4. - Iles Baleares: Aspect geologique de l'archipel. 

1 : Region cles plis alpins; 
2 : Tertiaire de 1\Jinorqne; 
3 : Plaines tertiaires; 
t, : Primaire de Minorque. 

quelques terrains tertiaires au Nord-Est. E1le cRt perc·ee de groltrs et now; avons 
rencontre pres du chateau toute une region a relief karstiquc. La vegetation de 
Cabrera est une vegetation arbustive mediterraneenne typique (maqui ) , avec 
une petite foret de pins au Nord-Ouest de l'lle. L'lle a une source d'eau douce 
qui alimente un petit ruisseau. Au Nord de Cabrera, la grande He Conejera ain i 
que les autres llots ont une vegetation encore plus desolee. Leur sol rocailleux 
abrite de nombreux Coleopteres, mais aucun Chrysomelid e n'y a encore ete 
rencontre. 
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Minorque, la seconde He par sa superficie, est separee de Majorque par un 
canal large de 34 km. C'es t une ile presque plate, a altitude moyenne de 50 a 
lOO m, au point culminant (Monte Taro) de 358 m seulement, situe a son centre 
Nord . La majeure partie de l'He est formee de calcaire miocene et le plateau est 
sec et pierreux, rappelant un peu les Gausses . Cependant, la partie septentrionale 
cle l':ile, au No rd de .Mahon, d' Alayor et de Ferrerias, dans une direction Nord­
Ouest-Sud-E L, es t d' une nature geologique differente (Devonien, Trias et Juras­
sique) et d ' un a peeL plus verdoyant et plus accidente. Les cotes, falaises au Sud, 
cap et fjords au Nord, so ulignent cette dualite geologique. L'lle, non protegee, 
e L baLLue des vents. Elle a un climat plus humide et moins doux que Majorque. 
De rui eaux Lemporaires l'arrosent et son agriculture est pauvre. Cependant, 
sa faun e e L pre que aussi abondante en especes que Majorque. 

Ivir;a es t ituee a 45 milles au Sud-Ouest de Majorque. C'est une He tres 
montagneuse et accidentee, avec des hauteurs de 300 a 400 m et un point cul­
minan t (Atalaya) de 475 m . Elle est couverte de forets de pins et les regions de 
plaine ont Lrc ullivees . lvir;a comporte, outre des ruisseaux temporaires, deux 
rivi"r , dont l'une, le B.io de Santa Eulalia, est la seule riviere permanente de 
Loule le Baleares . Cepenclant, l'ile, contrairement a Majorque, est depourvue 
d lout Chrysomelide aquatique. Le climat est plus chaud que celui de Majorque, 
Ia banane pouvant s'y cultiver dans les endroits abrites . 

Formen tera e L eparee d'lvir;a, plus au Nord, par un canal de 3 milles , ou 
e r n on tren L le petites lles d 'Espalmador et d'Espardel. Espalmador es t cou­

v rl de Junip erus , PhO?nicea et de Pistacia lentiscus . A l'Ouest et au centre de 
Forme ntera 'etencl une plaine, Landis qu'a l'Est, le relief est montagneux, avec, 
pour point culminant, La l\£ola (192m) . L'He es t tres cultivee (cereales, vigne) 
el comporte de alin~ C) . 

He -umon a present en peu de mots l'aspect topographique et geologique 
d l'ar hipel. Entre le go lfe de Valence au Nord et le bassin meridional de la 
.Mediterranee, a la hauteur du cap de la Nao, les chain es sud-betiques immergees 
forment un haut-fond j alonn e par les iles partagees en deux groupes . L'un, les 
Pit u e (lvir;a et Formentera), est encadre par des fo sses de 500 a 1.000 m, et 
l'aulre, les Baleares proprement dites (Majorque, Minorque et Cabrera), encadre 
de meme fos e ' voit scs clifferentes :iles reliees par des cretes immergees a 
m in de 100 m. n aba issement clu niveau marin de 100 m reconstituerait 
done deux unites in ulaires. 

Au point de vue geologique, il en es t tout autrement. Minorque constitue 
une entite a part tandis que i\Iajorque, Cabrera, lvi\.a et Formentera font partie 
du meme t' m e, ruine d'un edifice montagneux bien discernable dans l'ile 
principale. Le deux chain e majorquin es (Sierra Norte et Sierras de Levante), 

(I) D'apres ESPA:OL (in litt .), qui a etudie les Tenibrionides des Columbretes, les 
lles ne renferment aucun endemique, mais des especes du continent (Valence) ou des 
Baleare . Quant a Alboran (SIETTI, 1933), elle renferme quelques rares endemiques, mais 
aucun Chrysomelide. 
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precedemment etudiees, separees par une depression tertiaire, en constituent le 
plus important vestige. Au point de vue tectonique, une poussee venue du Sud­
Est a empile nappes et ecailles de terrains secondaires (Trias, Jurassique et Cre­
tace inferieur) sur une grande epaisseur (point culminant de Majorque, 1.433 m) . 
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FIG. 5. - Majorque et Cabrera. 

Des charriages analogues des memes terrains et egalement de direction Sud-Est­
Nord-Ouest se retrouvent a Ivi9a, tandis que plus au Sud, dans Formenlera, les 
terrains tertiaires et quaternaires rappellent la cuvette centrale de Majorque. 
L'analogie de tout cet ensemble est tres forte, tant au point de vue structural 
que tectonique, avec les chaines betiques. Tout au contraire, a l'Est, Minorq ue 
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est partagee en deux parties, suivant une direction Sud-Est-Nord-Ouest, perpen­
diculaire a l'axe des Hes. Au Sud de cette ligne de contact se rencontre le calcaire 
miocene et, au Nord, des terrains devoniens, triasiques et jurassiques, non ou 
peu affecles, semble-t-il, par le contre-coup des mouvements alpins. L'ile de 
Minorque, d'ailleurs beaucoup plus monotone que Majorque, ne constitue qu'un 
vaste plateau decoupe dans sa partie septentrionale. 

Au point de vue hydrographique, comme nous venons de le voir ci-dessus, 
les rivieres permanentes font completement defaut, sauf une exception a I vic;a. 
Les nombreux torrents, nes au printemps par suite de la fonte des neiges, se 
larissent en ete, sauf peut-etre les annees exceptionnellement humides, comme 
1951. Seuls subsistent normalement des marecages saumatres (Albufera, La 
Porra a, etc.) a Majorque et des salines a Minorque, lvir;a et Formentera. 

Le climat est doux et modere et n'excede presque jamais + 40° C et ne 
de cend jamais (sauf en montagne) au-dessous de oo C. A Palma, voici les chif­
fres de la temperature moyenne d'apres TENENBAUM : printemps, 16°; ete, 25°; 
aulomne, 19,5°; hiver, 11,6°. A Minorque, la temperature moyenne est de 17,5°, 
plu humide et moins douce. Il pleut au printemps, tres rarement en ete (pluies 
torrenliclles), quelquefois en automne. Les condensations atmospheriques sont 
plu abondanles a Minorque (690 mm) qu'a Majorque (436 mm), cette derniere 
ile etant protegee de vents du Nord par sa cordillere septentrionale. 

La vegetation est fonction de la topographie, les montagnes etant genera­
lement couverte de chenes verts et de pins, avec, cependant, comme a Majorque, 
de p<Hurage intere sants au point de vue entomologique. Les associations arbus­
ti e mediterraneenne comprennent principalement les plantes suivantes : Pis­
tacia lentiscus LIN E, Arbustus unedo LINNE, Myrtus communis LINNE, Buxus 
balearica LA~IK, Nerium oleander LI NE, etc. Nous renvoyons au travail de 
l ocuE (1923) pour de plus amples details sur ces associations, qui, d'ailleurs, 
onl lres pauvrc en Chrysomelides . Signalons, parmi les arbres fruitiers cul­

tiv ~ , le oliviers, orangers, ci tronniers, abricotiers, amandiers, caroubiers (Ce ra­
ionia siliqua LI ' :E)' pechers, muriers, figuiers, surtout dans la plaine. Dans 
Ia plaine egalement on cultive la vigne (sauf a Cabrera), les feves et les 
erea le , urloul riz (Albufera) ct. ble. Comme dans toutes les iles mediterra­

neennc , la egetation verdoya nlc au printemps se clesseche completement pen­
dant l'ete. Kolon , parmi le planles introduites, les Opuntia Ficus indica MILLER, 
qui formenl de va tes lmissons, et les dattier·s, palrniers (Chamce rops), qui sont 
frequ nts dans toutes Jes iles, mais surtout a lvir;a. 

Le iles Baleares ont tres riches en enderniques, bien que !'influence de 
l'homme, qui s'e t manifestee depuis la plus haute antiquite, ait modifie profon­
dernent les biotopes au com·s des ag·es. L'influence humaine s'est encore montree 
par !'introduction de nombreuses formes vegetales et animales. Cette introduction 
etant tre ancienne, il est tres difficile de discerner les especes indigenes et 
introduites. Au point de vue botanique, 16 a 20 % des especes sont endemiques 
ou microendemiques, des ilots cornrne Cabrera ayant leurs formes propres. 
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Parmi les especes animales eteintes, citons l' Antilope Myotragus balearicus , 
qui a existe en Sardaigne, et la tortue geante Testudo gyrnnesicus BATE, de 
Minorque, affine de l'espece de lVIalte et de Gibraltar. K OCliE (loc. cit. ) a pas e 
en revue en detail la faune fo sile et ses affinites. Quant aux Vertebres actuels, 
ils renferment dans tou les groupes des endemiques, especes ou sous-especes . 
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Citons, parmi les Mammifere , le lerot, Eliornys gymnesicus CABRERA, la gen lte, 
Genetta balearica TnoMso , les chauve -, ouris, Vespertilio serotinus insularis 
CABRERA, C. ochromixtus CABRERA; parmi les oiseaux, Loxia curvirostra balearica 
HoLMEYER et Galerida theklrc tolat:::el;i liARTERT; parmi les Reptiles, le tre 
nombreux Iezards du genre Lacerta, chaque ilot minuscule a. ant ouvenl sa 
forme propre (EISENTRAUT, 1949); parmi les Batracien , Bufo variabilis balearica 
BoTTGER. 

Quant aux Invertebres, il s renferment au si beaucoup d'endemique . En 
tete vi nnent les Mollusque , dont les affinite · onl principalement andalou c ; 
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ensuite vienn~nt les Insecles, les Arachnides et les Crustaces . Parmi les Insectes, 
les Coleopteres ont environ 5 % de formes endemiques, le tiers de celles-ci etant 
des Tenebrionide et six especes ou sous-especes seulement des Chrysomelides . 
Chez les Coleoptere , les groupes endemiques se recrutent parmi les groupes 
uivants, en dehors des deux families precitees : Carabiques, Dysticides, Staphy­

linides, Pselaphides, Hydrophilicles, Cantharidicles, Nitidulides, Cryptophagides, 
Colydiides, Elatericles, Buprestides, Anthicicles, Bruchides, Curculionides et 

carabeides ('). 
Chez les Dermapteres, on peut signaler une variete majorquine de Labidura 

riparia (PALLAS), enclemique, semble-t-il , la var . jordana rAvAs. Parmi les Orthop­
tcrc , on ne connait a ce jour qu'une seule espece endemique, Steropleurus 
balearicus BoLIVAR, a affinites mediterraneo-occiclentales. Le reste des especes 
c L circummediterraneen ou cosmopolite, avec, comme element interessant, le 
rare Platycleis laticauda BRu. ER, trouve d'abord a Messine (Sicile) et a Bone 
( lgerie) . On a clecrit, cl'autre part, de nombreux endemiques parmi les Hyme­
noplcre , Diptere , Araignees, Acariens et Myriapodes . Nul doute que la syno­
nymic ne vienclra recluire ce nombre. Toutes ces formes sont en general iberiques 
ou circummecliterraneennes . rotons que les Fourmis ne renferment que deux 
microendemiques , Aphamogaster testaceopilosa gemella RoGERS et Cremasto­
gaster auberti lcestrygon var. submaura LonrNICKI, la Myrmica albuferensis tom­
bant en ynonymie. 

Le Lepidoptere ont peu de vrais endemiques. II est vrai que les Micro­
lepicloptere n'ont praliquement pas ete etudies . Cependant, nous devons men­
liom1er qu'on a decrit de l'archipel des varietes ou races diverses des Rhopalo­
cere el Heteroccres des genres Gonopteryx, Ccenonympha, Lyccena, Celerio, 
Dendrolinws, etc., el que deux especes de Lepiclopteres decrites par REBEL sem­
bl nl cndemique . Le Odonates sont rares, vu le manque d'eau, et n'offrent 
aucun element intere ant. Les evropteroi:des sont egalement tres pauvres en 
e pcce et pre enteraient deux varietes propres aux genres Chrysopa et Creoleon. 
Dan le nappe phreatiques et les grottes on rencontre de nombreux Crustaces 
endemiques. Cilon l'Isopocle Typhlocirolana moraguesi, Porcellio rnanacoris, 
etc. n intere ant ncaride, voisin de Parabathynella phreatica CHAPPUIS, de 
Macedoine, ient d'etre recemment decouvert par R. NIARGALEF (1951) dans une 
grotte de Palma de Majorque. 

Dan le grottes e rencontrent egalement quelques in ectes, araignees et 
m riapode , trogloxcne ou troglophiles. II ne semble guere y avoir de troglo~ 
bie , mai cette faune e t encorE' tres in uffi amment connue. 

En re ume, le affinites de toute cette faune sont nettement iberiques et 

( 1) L'endemicite des Baleares au point de vue Coleopteres, est un peu analogue a 
celle de la Corse. L'une et l'autr~ faune cependant sont bien inferieures en elements 
originaux aux groupes de Madere et des Can~ries, pourtant bien moins ~·iches ~~ especes. 
Le coefficient d'endemicite (nombre d'endermques aux i.OOO km2

) est tres supeneur dans 
les Atlantides. 
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circummedi terraneennes, avec des elements tyrrheniens, b 'tico-rifains, palearc­
tiques et ubiquistes . Les elements iberiques ont le plu so uvenL 1 ur souch 
dans la region andalouse, ce qui est en rapport direct avec l'originc ge logiquc 
de l 'archipel (') . Nous verrons ci-apres que la faune des Chrysom elill es, I lu. 
specialement etudiee, est en plein accord avec ces conclusions. 

Nous diviserons Jes Chrysomeloidea des iles Baleare n sept caLegori s cho­
rologiques principales . Le tableau III donne la repartition de c · s caLen·orics dan 
les lies principales et le tableau IV la repartition suivant 1 ·s q uaLrc bi topes env i-
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FIG. 7. - l\linorque. 

sages : biotope naturel de la zone aride (I ) , terrain cultives de la zone aride (C), 
zone humide (H), zone maritime littorale (l\1) . 

1. E 1 em en t me d iter ran een. - Cet element peut e ubdivi er n 
quatre categories secondaires : 

a) Mediterraneo-occid ental. - Ce sont, par ordrc systematique, Crioceri 
ntacilenta (C), C. paracenthesis (N), l\Iacrolenes dentipes ( T), Lachncea pubescens 
(N), L. puncticollis (N), L. tristigma (I) , Cryptocephalus alboscutellatus (l\), 
C. curvilinea (H), C. luridicollis ( I) , Pachnephorus cylindricus (H), Colaspidea 
oblonga (N), Chrysolina banksi (N), C. gastoni ( ), C. peregrina (N), C. quadri-

(
1

) Chez les Hydrophilides, o'ORCHYMONT (1936) a nettement montre que Ia eule 
espece connue des Baleares du genre Hydrcena, H. balearica o'ORCHYMONT, a ses affiniles 
dirigees non vers la Tyrrhenide, mais vers l'Ouest, vers H. subdepressa, espece conti­
nentale commune en Andalousie. 11 en est ainsi de la plupart des insecles de l 'al'chip 1. 
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gemina (N), C. rossia ( ) , Podayrica nwlvce semiru,ja (N), Chcetocnema, al'ida, (I-IY, 
C. depressa (H), Psylliodes algirica ( I) , P. jusijormis (C), P. pallidipenis (M), 
Batophila cerata. (C), Phy llotreta consobrina (H), P. rugijrons (H), Aphthona pu,nc­
ti·uentris (N), Long i.tarsus ceneu,s (N), L. rEruginows (H), L. candidu,lu,s ( I) , L. 
dorsalis ( I) , L. membranaceus ( 1), L. nervosus (N), Hyppocassida meridionalis 
(N) Cas ida hemisphcerica ( 1) , C. pu,silla (H), C. dejlorata (C), C. inqu,inata (C) . 

b) Mediterraneo-oriental. - E peces originaires du bassin oriental de la 
i\Iediterranee. Ce sont Pachnephorus corinthiu,s (H) et Phyllotreta latevittnta. (H) . 

c) Nord africain. - Especes originaires d'Afrique du Jord. Existent en 
general en ' icile et a Malte, Phyllotreta rufitarsis (N), Longitm·sufJ anacardius 
(I), L. exoletus megaloleucus ( r) . 

TABLEAU III. - Distribution des Chrysomeloidea des dilf&ents groupes c:horologiques 
dans chaque ile. 

Baleares orientales Pityu.ses 
Toures 

I I I Formentem I lesiles 
Minorque tfajorque Cabrera I~ 

E peces endemiques ... ... 

I 
I 6 

3,1 % 3,5 % it,5 % 4% 

Especes ubiquistes . ... .. . 3 

3,1 % 2,1 % 2 % 

Espi!ces iberiques ... ... -·· t t. 

1,5 % 1,~ % 1,:3% 

Especes betico-rifaines ... t 3 

l,5 % 1,4 Oi 2-% 10 

Espilces tyrrhfniennes .. ... 
o. 7 % o.~% 

EspCces mOOiterraruieDJJeS ... 35 70 8 i;j 15 

5~,!j "' j() "~ GG,G% 1.5 "" w "'~ W,if.i ~~ /rJ <> 

Espi:oos bobrctique.s et 
palearetiques ... ... z:j 57 4 ~ 

.35,9 % 40,7 '% ~l:l,-3 
.,, 

12,5 "'<> W"'l> ~.8 "'~ ,., 

Total ... ... ... ~-i iW t2 z .U,tl 
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d) Circummediterraneen. - C'est un des elements dominants dans la faune 
balearique . Citons Chrysolina americana (N), C. viridana (N), Podagrica fus ci­
comis chrysomelina (N), Crepidodera impressa (H), Ochrosis ventralis ( I) , Chce­
tocnema procemla (H), C. chlorophana (H), C. tibialis (M), Psylliodes chalcornera 
(N), P. chrysocephala collaris (C), P. marcida (M), P. napi (H), P. puncticollis 
(M), Baltica lythri ampelophaga. (C), Phyllotreta nigripes (C), P. pi'Ocera (N), 
P. variipennis (C), Aphthona flaviceps ( i), A. fuentei (N), A. palli.da nigriceps 
(N), Longitarsus albineus (N), L. atricillus (H), L. ballotre (N), L. echii ( ), L. 
exoletus rufulus (N) , L . lateripunctatus ( ), L . linncei (N), L . obliteratus ( I), 
L. obliteratus meridionalis (N), L. ochroleucus (C), L. pellucidus (C), L. tabidus 
(C), Hispa testacea (C) . 

2. Elements holarctique et palear c tiqu e. 

a) Holarctique. - Deux e peces baleariques seulem ent , la seconde doutcuse, 
peuvent etre considerees comme holarctiques . Ce sont H ippuri.phila. rnodeeri (H) 
et Phyllotreta undula.ta (H) . 

b) Palearctique . - De nombreu es especes des Baleare apparliennen L a 
cette categorie, mais beaucoup d' elem ents palearc tiques sonl egalemcnt des 
circummediterraneens. Citons Donacia vulgaris (H), Lerna melanopa (C), Copto­
cephala rubicunda (I), C. unijasciata (N), Cryptocephalus fulvus ( ), C. macel­
lus (N), C. ocellatus (N), C. ochmleucus (N), Pachnephoms tesselatus (H), Chry­
solina hcemoptera (N), C. hyperici ( I), C. rn.enthastri (H), Auelastica alni (H), 
Lochmcea cratceg i ( ) , Galem cella luteal a (I ) , Podayrica rnalvce ( ) , Crepidodera 
transversa (H), Chalcoides cuuata (H), Chcetocnern.a a ridu la (C), C. confusa (H), 
C. hortensis (C), C. concinna (H), Psylliodes cup rea (C), P. hyoscyam.i (C), P. 
luteola (C), Haltica lythri (H), 11. oleracea (H), Phyllotreta atra (H), P. cmcijel'ce 
(C), P. fl exuosa (H), P. nodicomis (N), Aphthona abdorninalis ( ), A. cyanella 
(N), A. cypari.ssice (N), A. eup lw rbi ce (l\'), A. herbigrada (N)', A . venustu la (N), 
Longitarsus anclwsce (H), L. bnznneus (H), L. e.ro letus (N), L Juscoceneus (N), 
L. lycopi (H), L. pratensis (C), L. mbiginosus (H), L. succineus (N), L. suturalis 

· (N) , Mniophita muscomm (H ), 8phce rodenna mbidum (H ), S. testacewn (H), 
Hypocassida subferruginea (C), Cassida rnargal'itacea (N), C . nobili s ( ), C. 
vittata (M), C. fermginea (H), C. flaveola (N), C. rubiginosa (C), C. sanguino­
lenta (N) . 

3. E 1 em e n t beti c o-r if a in. - Deux especes principalement appartien­
ncnt a ce groupe, quoique beaucoup cl'autres y soien t apparen tes. Ce sont Lach­
ncea vic ina (N) et Aphthona depressa (C) . A cet element apparticnt egalement 
l'endemique Cyrtonus majoricensis. 

4. E 1 em en t t y r r h ~ n i en . - De nombreuses especes baleariqucs se re­
trouvent en Corse et en Sardaigne. Cependant, peu d'elements sont a proprement 
parler tyrrheniens . Une seule espece est caracteris tique de ce peuplement, c'es t 
Aphtona perrisi (H) . 
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5. E 1 em en t i be riqu e. -La faune des Baleares montre beaucoup d'affi­
nites avec la Peninsule Iberique, plus particulierement avec 1' Andalousie. Citons 
comme elements a proprement parler iberiques, Coptocepha.la floralis (N) et 
Batophila py ,.encea (C) . Ccttc clernlere cspece semble plus pyreneenne qu'ibe­
rique. 

TABLEAU IV. - Distribution des Chrysomeloidea des differents groupes chorologiques 
dans les differents biotopes et zones climatiques. 

Biotope 

I 

Terrains Zone Zone 
nature! cultives humide maritime 

Zone aride Zone aride 

Especes endemiques ... ... ... ... ... ... 

7,7 % 

Especes ubiquistes . ... ... ... ... ... ... 

8 % 2,5 % 

Especes iberiques . .. ... .. . ... .. . ... ... 

1,2 % 

Especes betico-rifaines .. ... ... ... ... ... 

2,5 % 

Especes tyrrheniennes .. ... ... ... ... ... 
2,5 % 

Especes mediterraneennes ... ... ... ... ... 42 12 15 

54,5 % 48 % 38,4 % 83,3 % 

Especes holarctiques ou palearctiq ues ... ... 26 10 22 1i 

33,7 % 4 % 56,3 % 6,6 % 

Total ... ... ... 77 25 39 

6. Element endemique.- Les iles Baleares comprennent cinq especes 
ct une ou -e pcce cndemiques parmi les Chrysomelides. Ce sont : Pachybrachys 
anoguttatus a affinite tyrrheniennes, qui se rencontre a Minorque et Majorque; 
Cryptocephalus majoricensis, a affinites tyrrheniennes egalement, de Majorque; 
Timarcha balearica, d'origine anclalouse, de Majorque et Minorque; T. elliptica 
de Majorque, meme origine que le precedent; Cyrtonus m,ajoricensis, espece d'un 
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genre betico-rifain, connu seulement de Majorque; Chrysolina banksi ibizensis , 
d'Ivi9a, race nettement differente du C. banksi. typique qui se trouve a Majorque 
et a Minorque . Toutes ces especes appartiennent a la zone naturelle arid e. 

Notons egalement que de nombreuses varietes de coloration ((( aberrations ») 
semblent constantes dans l 'archipel. L'enumeration en serait fastidieuse, m ais 
souvent ces formes paraissent inconnues ailleurs. Citons egalement les varietes 
rouges aurocuprea et cupreopurpurea de Chrysolina viridana, qui semblent exi -
ter a Majorque eta Minorque, a !'exclusion du type, exactem ent comme Chryso­
lina graminis mediterranea BECHYNE, rouge egalement, est speciale a la Corse . 
Les formes rouges de C. viridana sont egalement frequentes en Cor e et en 
Sicile. Il est possible que ces variations de coloration soient un caracLcre de 
l'insularisme, mais ce caractere est beaucoup plus marque chez les V erLebres, 
les lezards, par exemple. Notons a l'appui de cette these qu'un e forme, l 'ab. dah li 
de Crioceris paracenthesis, n'est connue, en dehors de Majorque, que de icile. 

7. E 1 em en t ubi qui s t e. - Citons sous cette rub rique Leptinotarsa 
decemlineata (C), espece nord-americaine impor tee, Pachnephorus bistriatu (H), 
d'Europe meridionale , Afrique, Madagascar, Indes, Philippines, Celebe , et ., 
et Rhaphidopalpa foveic ollis (C), circummediterraneenne, mais connue egalc­
ment d' Arabie, Perse, Indes, Ceylan, epal, Birmanie, lies Andam.an et toute 
l' Afrique. 

Les differents groupements chlorologiques passe en revue, peut-etre n'est-il 
pas inutile de comparer la faune chrysomelidologique des Baleares avec celle de 
lies de la Mediterranee, Corse, Sardaigne, ile cl 'Elbe, Sicile, Malle et les voi ine 
Crete, Chypre, Rhodes et iles orientales de la Mediterranee. :Eo·alement nou etu­
dierons comparativement la faune des lies Atlantides (A9ores, Madere, al acre , 
Canaries et Cap-Vert). 

L'ensemble Corse, Sardaigne, ile d'Elbe a, en dehors des rare elemen l 
purement tyrrheniens, precedemment mentionnes , beaucoup d'espece en com­
mun avec les Baleares (96 sur 148) . Il ne faudrait cependant pa en conclur 
a priori a un peuplement commun, car la plupart de ces espcces exi tent en 
Espagne continentale et dans le bassin occid ental de la Mediterranee. 

Plus interessants sont les elements communs avec la Sicile, Malte, Lampe­
duse et Pantellaria, car souvent ils denotent une voie de migration d'e pcce 
nord-africaines . Sur ces 67 elements communs, beaucoup egalemenl onl de 
banales especes mediterraneo-occidentales . 

A vee les iles de la Mediterranee orientale (Crete, Corfou et iles Ionienne, , 
Rhodes, Chypre, etc .), 13 elements sont communs, mais seulement deux ont 
reellement des especes orientales . Les autres sont de banaux circummediterra­
neens. Pour la flare, nous avons vu qu'il en etait autrement, d 'assez nombreuses 
especes etant nettement de caractere oriental · a Min orque et a Majorque notam­
ment le Cyclamen. 
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11 est normal que les Baleares, iles de la Mediterranee occidentale, presen­
tent des affinites avec les iles Atlantiques, qui prolongent en quelque sorte la 
region mediterraneenne . Seules cle ces iles, les Ar;ores, lles oceaniques au sens 
de JEAN EL, qui ne recelent que des Chrysomelides importes (Psylliodes chryso­
cephala, Haltica ampelophaga, etc.), n'offrent aucun element de comparaison . 
Les Madere, les Salvages et les Canaries, par contre, ont de nombreux elements 
communs, affines ou vicariants . Citons, entre autres, Chrysolina banksi made­
rensis JouvET, de Madere et de Porto Santo, qui semble etre le vicariant de la 
subsp. ibize nsis BECHYNE d'Ivir;a. Madere est d'ailleurs beaucoup plus proche par 
sa faune , cepenclant appauvrie, des Baleares que des Canaries. Madere et Porto 
Santo renferment 14 Chrysomelides communs avec les Baleares, elements mani­
festcment imporle de la Peninsule Iberique. Ce sont Lema melanopa, Crioceris 
macilenta, Chrysolina Banksi, C. hyperici, Psylliodes chrysocephala, Phyllotreta 
procera, Longitarsus echii, L. fuscoameus, L. lycopi, L. nervosus, L. pellucidus 
ct Cassida hemisphrerica. Les Desertas , mal connues et qui ne renferment tres 
certainement, vu leur topographie et leur flare, que des Halticides, n'ont pu 
etre comprises ici, faute d'informations a leur su jet . 

Les Canaries recelent 12 elements communs avec les Baleares, elements qui 
sont les suivant : Lema melanopa, Ochrosis ventralis, Phyllotreta procera, P. 
variipennis, Longitarsus ceneus, L. dorsalis, L. echii, L. nervosus, L. ochroleucus, 
L. pratensis , Hispa testacea et Cassida hemisphcerica. Les affinites de l'archipel 
au point de vue Chrysomelides, quoique nettement rnediterraneo-occidentales, 
ont plus en rapport avec le Maroc qu'avec la Peninsule lberique. Ceci explique 

la pauvrete relative des elements iberiques communs avec les iles Baleares . On 
relevera urtout !'absence de tout Chrysolina iberique, la liste ci-dessus etant 
composee exclusivement d'Halticides, Hispides et Cassides assez ubiquistes. 

u ord des Canaries, l'archipel des Salvages est tres mal connu entomo­
logiquement. Comme les De ertas, il est difficilement accessible et sa faune et 
flare ont extremement pauvres. Deux elements semblent communs avec les 
Baleares, Lema melanopa et Longitarsus ceneus . 

L'etude du dernier archipel atlantique, le Cap-Vert, est le plus decevant. 
ucune espece signalee a ce jour n'est commune avec les Baleares, bien que le 

caract' re de l'archipel soit nettement palearctique. Des genres seulement sont 
communs avec des especes affines (Lema, Crioceris, Phyllotreta, Aphthona, 
Longitarsus, etc.) . La plupart des especes de Chrysomelides de cet archipel sont 
d'affinites nettement mediterraneennes , avec cependant quelques apports tropi­
caux (Aspidomorpha cincta FABRICIUs) et des endemiques (Argosomus, genre 
voi. in de Spllceroderma). 

rolons enfin que celte affinite des Baleares et des Atlantides est vraie pour 
Lous lcs animaux et aussi el surtout pour les vegetaux. Des plantes comme Lotus 
tetrapl1yllus, Brassica balea.rica et Euphorbia dendroides sont des temoins cer­
tains d'une liai on terrestre Baleares-Madere-Canaries-Cap-Vert. Ce fait plaide 
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tres nettement en faveur de l 'origine continentale des archipels atlanticles, origine 
de plus en plus soutenue par les biogeographes et les geologues modernes. 

Mentionnons enfin que, pas plus chez les lnsectes que ch ez les autres ani­
manx, la faune actuelle des Baleares n'a d'affinites a vee celle cle I' Afrique tropi­
cale. Les rares elements africains sont exclusivement palearctiques et ont penetr; 
par la Sicile ou a !'Ouest a travers le massif betico-rifain. On a bien signale 
recemment a Majorque (ToRRES C.ANAl\IARES, 1951) Ull Culicide tropical , AJ:des 
vittatus BIGOT, mais le fait n'a aucune signification biogeographique. 

Les affinites de la faune actuelle etant precisees, il reste a expliquer le 
lacunes, qui, clans certains groupes, sont considerables. C'est un lieu commun 
de comparer la pauvrete de la faune et de Ja flare par rapport a la Catalogne 
voisine, par exemple. L'appauvrissement de la garrigue en espece animal 
et vegetales est dl! en partie a !'action de l'h omme, mais n e doit pa lui etr 
impute en totalite. Les conditions de l'insulari me, meme quand il s'agit, comm 
ici, d'lies continentales, suffisent a expliquer bea ucoup de lacune . Le manque 
d'eau et la secheresse estivale en expliqmmt d'autres . II est evident enfin qu 
les liaisons successives de ces iles avec les con tin en t et lies oi ine , encore mal 
connues, ont oriente le peuplement clans un sens determine, privanl l 'ar hipcl 
de formes plus septentrionales. Parmi les lacunes le plu caraclerislique , iton­
les aquatiques Donacia, dont une seule espece existe a Majorque et a Minorqu , 
et Hremonia, dont une espece exi te en Sardaigne; lcs Gastrophysa, dont deux 
especes existent en Espagne, une en Corse-Sardaignc et une a Madere; d nom­
breux Chrysolina, plus particulierement C. grossa, mediterraneo-occidental, et 
dont !'absence es t inexplicable. La plupart de especes tyrrhenienne. manqucnl, 
notamment les genres Machomena, avec l'espece M. lineata. La liai on av c la 
zone corso-sarde a laisse dans l'archipel peu de traces, le quelques rare e pee -
que ron peut qualifier de tyrrh enienne etant localisees clans I lies ori ntale 
Majorque et Minorque. L'ile est encore extremement pauvre en element nord­
africains, ceux-ci, qui existent egalement en Sicile et dan l'lle d Malle onl 
egalement localises clans les iles orientales. Beaucoup de ces e peces manquante, 
sembleraient cependant preaclaptees au milieu baleare, la plante-hote etant pr -
que toujours abonclante . L'explication de leur absence clevra etre cherchee dan 
l'histoire geologique de l'archipel, encore assez obscure. 

Parlons a present des lacunes des iles par rapport a la faune totale. Major­
que, la plus vaste, la plus riche en biotopes varies, es t la plus riche en espece 
vegetales et animales. C'est evidemment la plu riche en Chrysomelide (94,5 % 
des especes). Vient ensuite Minorque, clont la flare native a beaucoup soufferl 
du cleboisement, mais dont les affinites botaniques sont netlement orientales. 
Cette lie a une faune chrysomeliclienne tres voisine de celle de Majorque, avec 
les endemiques les plus caracteristiques. Elle n'a aucun element special el es t 
simplement un peu appauvrie en especes (43,5 %) . Cabrera, vu sa faible super­
ficie et son biotope peu varie de garrigues montagneuses, est , malgrc sa liaison 
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prolongee avec Majorque, tres appauvrie en especes. On n'y recense que 8,1 % 
des especes connues dans l'archipel. Le biotope, tres defavorable, n'a pas permis 
a Timarcha balearica et Chrysolina americana de subsister, bien que les Rubia 
et Rosmarinus y existent notamment sur le point culminant de l'ile, le Pica­
moscas. 

Le groupe occidental de l 'archipel, enfin, les Pityuses, est d'une pauvrete 
c, Lremc, non seulemen t en Chrysomelide , mais encore en insectes de tous ordres 
(Diptcre , Hymenoptcres, Coleopteres, etc .). lvi9a ne renferme que 6,1 % et 
l<ormentera 1,3 % des Chrysomelides de l 'archipel, bien que les plantes-hotes 
de toute les especes soient presentes. Formentera ne recele que quelques Hal­
Li es, landis que lvi<;a renferme un element interessant, la race naine ibizensis 
BE UY E de Chrysolina banlcsi, present sous sa forme typique a Majorque et a 
Minorque. Dans les troi iles cet insecte frequente les coteaux sees et vit sur 
Marrubiurn vulgare . Son absence a Formentera et Cabrera semble difficilement 
c, plicable. Une autre lacune c~rieuse des Pityuses est !'absence de Timarcha 
balearica, qui emble bien or.ig.inaire cependant de l' Andalousie toute proche. 
Enfin, nolan qu'Ivi<;a, la eule ile a posseder un com's d'eau permanent, le rio 
' anla Eulalia, nepos cde aucun Donacia, contrairement a Majorque et Minorque, 
ou n'e i tent cependanl que des torrents temporaires. 

En det'initive, le deux groupes d 'iles sont nettement partages au point de 
u faune comme au point de vue topographique. Elles n'ont aucun element 

endemique commun et la faune e t net tement appauvrie d'Est en Ouest. Major­
que cl Jlinorque, i di emblables au point de vue tectonique, ont sensiblement 
la mem faune ct la meme flare, avec un leger caractere oriental, bien que la 
plupart de leur element emblent provenir de la region betique. La pauvrete 
xlraordinaire de Pityu e , qui pourta11t ont du jalonner cette migration, ;;emble 

etre un appauvri ement econdaire du pour une fa.ible partie au clefrichement 
humain qui, plu qu'a Iajorque, a modifie le biotope naturel. 

n dernier mot de !'influence de l'insularisme. Outre la production d'ende­
miques tres particuliers, le milieu balearique semblerait, comme nous l'avons 
u precedemment, avoir une influence sur la pigmentation des insectes. Cepen­

dant, le phenomene, 'il exi te, est beaucoup mains net que chez les Lezards, 
par exemple. Noton egalement un phenomene de nanisme, la race naine de 
Chrysolina banksi d'Ivic;a, alors que la meme espcce a une taille normale a 
Majorque et a Minorque. Un phenomcne identique a ete observe chez la meme 
espcce a Madere eL a Porto Santo, d'une part (subsp. m,aderensis), et a Jersey, 
d 'autre parl ( ub p. cr.esariensis ) . Par contre, Corfou, la Corse, la Sardaigne, la 

icile, Malte, quoique ayanL souvent de races particulieres ou apparentees a 
cclle du continent voisin, on t des C. banksi de taille normal e. En fin, un dernier 
mot du pretendu apteri me .insulaire, qui, d'aprcs WoLLASTo ' , aurait touche 
de Chrysomeli les macleriens. Cette observation est sans doute vraie pour beau­
coup d'~rdres d'insectes, mais est certainement fausse en ce qui concerne les 
Chrysomelides. S'il existe des especes apteres ou brachypteres a 1\Iadere, ce sont 
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des especes normalement depourvues d'ailes sur le continent, ou bien il s'agi t 
d'especes dont la taille des ailes varie suivant un schema gen etique. II est remar­
quable que nous n'ayons trouve que des Chry.solina banksi ailes a Madere et a 
Porto Santo, alors que sur le continent, la meme espece presente un fort pour­
centage de formes brachypteres . Les memes reflexions valent pour les Baleares, 
qui ne manifestent chez les Chrysomelides aucun micropterisme ou apterisme 
particulier. Tout au plus peut-on dire que les especes, y compris Chrysolina 
banksi, ne manifestent pas plus de tendance a l 'aplerisme ou au brachypleri me 
que dans le Peninsule Iberique voisine. 

La principale influence du milieu in sulaire a clone ete, aux Baleare , en 
dehors de la diversification de nombreux endemiques dan tous les groupes, un 
appauvrissement tres net de la faune primitive, qui a du etre beaucoup plu 
riche . L'homme, par le defrichement intensif, a dlt aider clepui longtcmp a l 

appauvrissement . 
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CONCLUSION 

En resume, les iles Baleares sont riches en Chrysomelides, parce que, comme 
Ja Cor e et la Sardaigne, ce sont des iles continentales, rattachees au continent 
jusq u'au Pleistocene, semble-t-il. Au cours des ages elles ont subi de nombreuses 
vicissitudes el des liaisons ephemeres dont il reste des traces dans leur faune. 
Il emble bien que leur emersion date de la fin du Cretace, mais il ne reste que 
peu de lraces de leur reunion avec la region corso-sarde ou la Sicile, par exemple. 
Ce liai ons ont dure, avec des interruptions, jusqu'au Miocene, alors que la 
reunion de l'archipel avec l' Andalousie a persiste pendant le Pliocene jusqu'au 
debul clu Quaternaire . Si l'on omet les especes banales circummediterraneennes 
cl le clements palearctiques a grande distribution, la faune des iles Baleares 
semble provenir de la region andalouse, a laquelle les reliaient les chaines sud­
betiques . C'e t sans doute par cette voie que provinrent les elements betico-rifains, 
quoiquc de rare elements africains et mediterraneo-orientaux semblent provenir 
plus directement de la Sicile. Iles oceaniennes ou volcaniques, les Ac;ores n'ont 
que de element importes en fait de Chrysomelides, mais les Madere, Salvages 
ct les Canaries, voire meme les iles du Cap-Vert, semblent proches parentes, au 
point de vue faun e, des Baleares, et prolonger en quelque sorte la zone mediter­
raneo-occidentale . Ceci n'a rien d'etonnant, si l'on se rappelle qu'il s'agit tres 
certainemen t d'iles con tinentales, malgre leur nature basaltique, en liaison dura­
ble aYec le Sud de l'E pagne par Madere et le Nord de l' Afrique par les Canaries 
el le Cap-Vert. 
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EXPLICA TlO r DE LA PLANCHE l. 

Iles Pityuses : Ibiza et Fol'mentera 
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PLANCHE II 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE. TI. 

Biotopes a Chrysomelides. 

Fig. 1. - Dune a buissons clairsemes de l'Arenal, ou T. balearica est assez rare 
(Majorque); 

Fig. 2. - Dune a vegetation dense non arbustive de Coli d'en Rabassa (Majorque), 
biotope typique a T. balea7'ica. 

Fig. 3. Autre vue du biotope precedent. 

Fig. 4. Colline d'Iviga a Chrysohna banks'i ibizensis . Les oliviers sont clairsemes. 

Fig. 5. - Vue du port de Cabrera. Seuls des Halticides, des Cryptoce phnlid el des 
Clytrides s'y rencontrent. 

Fig. 6. - Autre vue de Cabrera avec, au loin, le chftleau. 
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Pl. II. 





PLANCHE III 



EXPLICATION DE LA PLANCHE III . 

Fig. 1.- lliuf de T'imanha balearica GoRY ( x 10). 

Fig. 2.- Larve a l'eclosion de T . balearica GORY (X 27). 

Fig. 3. - Larve au troisieme stade de T. balearica GORY ( x 6). 

Fig. 4. - Labre de la larve de T. balearica GORY ( x 60). to = torrna. 

Fig. 5.- Mandibule gauche de la larve de T. balearica GORY ( x 53) . en =Condyle; 
abm=muscle abducteur de la mandibule; adm = muscle adducteur d la 

mandibule. 

Fig. 6.- Maxille de la larve de T. balearica GORY ( x Ll3) . cd = cardo; st = stipe; 
pg = palpigere; pm = palpe maxillaire; gl=galea. 

Fig. 7.- Labium de la larve de T. bn.learica GORY (x 43). pg = palpigere; pl - palpe 

labial. 

Fig. 8.- Antenne droite de la larve de T. balearicn. GORY ( x 33). 1 = Premier art icle; 
2 = deuxieme article; 3 = troisieme article. 

Fig. 9.- Patte mesothoracique de la larve de T. balearica GORY (X 25). eps = ep istem ; 

epm = epimere; ex = coxa; m = membrane articulait'e; tt· = Lt·ochantel'; !' = femur; 
ti = tibia; ta = tarse. 

Fig. 10. - Gregarina munieri A. SCHNEIDER (Spar. GrPgarin'idw) dans le Lube ligesLif 
de T. balectTica GORY ( x 200). 



Inst. Roy. Sc. Nat. Belg. - Mem. 2• Serie, fasc. 50, 1953. 
Kon. Belg. Inst. N atuurw. - Verh. 2d• Reeks, dee! 50, 1953. 

• ·Cd 

6 

·· ·· ex 

.f 

' "·· ti 

\., 

adm ;., \ 

to .....• 

P. JOLIVET. - Les Chrysomeloidea (Coleoptera) des iles Baleares. 

Pl. III. 

10 

\ / 

\'-..'// } 

Jljz·.· ... 

1····· 

.. ····· ····:·. 

( ...... .. ,::.:::.:::.::·.··:./ 




